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Montreal, 88, RueStt..Gabriel.
~

PRIXDE L'ABONNEMEN. .
Edition Quotidienne

a, able d'avance par semestre... $5 00
(payable après échéance psemest 60

tditien Somi-Hebdomadailre.

PAL QDecccccccncscnconcsnsssstocnses sa 0

Edition Hebdomadaire.

Por Mlleocnccccnncetsccnscnancsse cssnee es 00

Les frais de posieson 8 ls charge del’adonns.
Pour Jes Etats-Unis,frais de postejusqu’a le fron-

tière compris, les abonnés auront payer :
Pour l'Edition Quotidienne, par an....... $6 60
Pour 1’Kdition Semi-Hebdomadaire. senoue 8 60

Pourl*Edition Hebdomadaire.....…....... 240
Tout avis de discontinuationd’abonnementdevra

être donné un mois avant l’échéance du semestre

JORDAN CHOP HOGS
No 12, Rue St. Lambert.

Les amateurs de ln bonnc chair,~—~de la cuisine
rançaise, anglaise, espagnole et italienne, — sont
respoctueusement invités par M Jordan, le prince
des cuisiniers modernes, à venir s’asscoir à sa
table. Ils y trouveront ce que le palais le plus
délicat peut rèver de plus exquis pour l’estomao.

Service à touto heure du jour et de la nuit.
9 avril 1866. juo—179

EMPRUNT ROMAIN.

Les souscriptions à l’'Emprunt Romain sont re-
ques à lu Banque d’Epargnode lu Cité et District
Grande rue St. Jucques, No. G, tous les jours en-
tre Dix et Trois heures, par M. E. J. Barbeau ; les
versements devront être fuits en souscrivant ; un
reçu temporaire sern douné en attendant les dé-
bentures qui seront données le ou avant le ler
Octobre prochnin, duquel jour commencera l’inté-
rit.

ALF. LAROCQUE,
Agent de l’emprunt Romain,
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18 août

ca EAUTE. — Cheveux
aN Ou Châtaina, Dorés,

fir Blonds piles, frisés en
fn, magnifiques bo.cles par
“ l’emploi de In Composi- 4

2? tion du PROF. DeBreix 7%

POUR FRISER LES CHEVEUX.
On garantit qu’une seule application suilit pour

transformer les cheveux les plus raides en boucles
magniliques. L’élite de la société parisicane et
londonuaise l’a employée avco les résultats les
plus satisfuisante. Elle n'altèro pas la chevelure.
Prix, par la malle, scellée et affranshio, SI. Des
ciroulaires descriptives expédiéos gratis, Adressez,
BERGER, SHUTTS & CO., Chimistes, No 285,
River Street, Troy, N. Y. Seuls agents pour les
Etats-Unis.
28 wai 1866. tlé—om —219

"FF VAVORIS et MOUS-
I: TACHES amenés
sur les figures les plus

k imberbes, dans l'espace
D de trois à cinq semaines,

PAGS par ’emploi du RES- &
TAURATEUR CAPIL-

LAIRE du Dr. 88VIGNE, la découverte la plus
merveilleuse de In science moderne, agissant sur
4 barbe et los cheveux d'une manière presque
wiraculeuse.

L'élite de la suciété parisicane et londonnaise
l’a employée avec le plus graud succès. Les noms
dotous les acheteurs scront enrégistrés, et si dans
aucun ens elle ne donns pas entière satisfaction,
largent sora remboursé avec plaisir. Prix par la
malle, frais de port payés, SI. Oirculaires des-
oriptives et témoignages expédiés gratis. Adrassez
BERGER, SHOTTS et Cie, Chimistes, No. 286,
Ri-er Btreot, ‘Troy, N. Y , seuls agents pour les
États-Unis.

28 mai 1866. tlé—6m—219

Hi. NÉCGELE. et Cie.
} Marchands à commission pour produite, épice-
ries et liqueurs, eusoigne du quart de fleur,
Bâätisses Yong, Moutréai,Nos. 86 et 88, rue McGill
et nos. 99 ct 101 rue des Sœurs Grises, auront tou-
jours en mains :

Farine en quart et en sacs, Llé-d'icde et Cirine
de blé-d’inde, lard, beurre,fromage,jambon, épnu-
les, ete. Epicerivs, Thé, melusses, sirop, riz, tabac
savon, chandelle, ete, Liqueurs, Vins de Malcre,
Port et Sherry, whiskey, brandy, &c, &c.
Les prix les plus élevés sont payés pouravoine

orge, pois et beurre.
29 mai 1866 éq—bh—lan—220

W ET F. P. CURRIE xr CIE.
° ONT A VENDRE DES
TUYAUX DE DRAINAGE,

Tuyaux de Bouilloires, Viment de Québeo,
Tuyaux de puits à l’buile Ciment de Portland,
Tuyaux à guz, Enu de chaux,
Pciutures,
Mastio,

| Tuiles à pavage,

Terre à brique,
Tuiles à égoùts, :
Couvre cheminées

‘Briques réfructaires, Vases de jardins.
‘Oiment Romain pur,

Sofss Américains, Chaises, et Ressorts de Lit,
ete,, etc., ete.

No. 100, Rue pes Sœurs Guises,
Coin de la rae Willinm,

19 juin 1866 “_ tlé—0m-—237

 

 

 

  
UCULISTE EY AURISTE.

DR. L. O- THAYER,
“ Gradué do l’Université, McGill, Licencié

au Collége desMédecins et
. Chirurgiens, Etc.,

Est maintenant à Montréal et tient son Burcau
et Résidence - au No. 235, rue Notre-Dame, au-
dessus de MM. Laurent et Laforce, Marchands de
Pianos, où il pourrs être conaulté sur toutes les
maladies des Feux et des Oreilles. Les Yeux lou-
ches sont guéris instantanémeut. |

Personues gnérics par le Dr. Thayer :
M. Régis Prévost, No. 528, rue 8t. Laurent,

élait aveugle de l’œil droit depuis 11 ans, et en

bâchant, un éclat de boisle frappa au front etlui
fendit l'œil gauche : il est resté sans vuo. TI l’a
recouverte entièrement grâce Aux soins du Dr‘

Thayer. . :
"Mademoiselle Oaroline Charboonean avait um

forte enflammation dans les yeux ; elle fut guérie
complètement.
Le Dr. Thayer traite aussi le Oatare et autres.

maladies somblablce. :

 

Heures de'Bureau :'de 9'h.a. m. 2:'G h, p, m*
18mai 1866 … co la—tlé—212

" IRN Co ES

VOYAGE DE PLAISIR
. A

 

Durant les chaleurs de l'été, le vapeur Beaver,
Capt’ Demers, fers des voyages de pleisir à La-
prairie, tous les Lundis, Meroredis, Jeudis ot Sa-
tneills, à 10} ‘heures du matin et sers de retour ‘à |
12} heures de Laprairie. Les bonnes accompa-.
gnées d'enfants pourrout faire le voyage pour 30
sous aller et revedir. Les enfants au-dessous del.

L'UNION NATIONALE:Ÿendredi
‘

 

91 Sept. 1868.

JOURNAL PRANCAIS QUOTIDIEN.

PREPARATIONS pour LES DENTS.

Philodonte,
Sozodont,
Odont de Rowlands,
Odus Kallunteriss,

Pâte de cerise pour les deuts
Pâte'Parisionne pour les Dents,
Poudre de Rimæell pour les deats,
Savon ‘du Thstchers pour do,

Craio cramphre,
Brosses à dents, à ongles, à cheveux, peignes de
toilette, peignes fins et peignes pour enfants.

A vendro par
J. GOULDEN,

Chimiste et droguiste,
Près du Marché, Rue St. Laurent, No. 177.

JHILODONT E.—Justement regu un
assortiment considérable de PHILODONTE

du Dc. Pourthier, et à vendre en gzos et en détail,
chez

J GOULDEN,
Chimiste et drogaisto,

Près du Marché, Rue St. Laurent, No. 177.
21 février 1866. ' 140

 

 

LE PROFESSEUR A. B. SPINNEY,
Propriétaire do l’Instirur EuEorro-Meor-

CAL, 131 Grande Rue St. Jacques, offre ges remer-
cîmeuts aux citoyens de Montréal et des environs
pour l’encouregement libéral qu’il eu a reçu,
durant les deruiors six mois, et leur annonce res-
pcotueusement qu’il continue do traiter avec le
plus entier succès, les VisiLLEs Mazanies Csno-
NIQUES. Il invite tous ceux qui souffrent à venir
le voir, ses cousultations ne coûtant rien. Allez
vous assurer s’il comproud votre maladie. S'il
peut vous guérir, il vous lc dira ; s’il ne le peut
pus, il ne vous le cachera pas.

Le Dr. S. & un apoureil Electro-Magnétique
pour l’ex-men des
MALADIES DE L'ESTOMAO ET DES POUMONS
Cet instrument lui permet do découvrir Ja plus
légère malndie des poumous où do tout autre
orgune interne, et il garantit de guérir la cuu-
somption, lorsqu’clle n’est pus trop avancée. Les
personues souffrant des maladies guivantes :
Les Rhumatismes, Névralyie, Scrofule, Salt
Rheum, Membres contrefuits ou Muscles con-

tract:es, Paralysie, Epilepsie, Maladies
de l'Epine Dorsale, Danse de St.

Guy, Muladies du Foic, Asthme,
Cularrie, Maladies du

Cœur, ctc., elc.,
feront bien de venir de suite. Rappelez-vous quo
la négligence est toujours fatule; ce qui peut
être guéri aujourd’hui, ne le sera pout-être- pas
demain. Veuez et assurez-vous par vous-mêmes.

Heures de bureau, de 10 à 1, de 3 à 5, et de 7à
9 heures.

N. B. Le prof. S. extrait les dents sans douleur.
"Des MACHINES ELECTRO-MAGNÉTL-

QUES pour Médecius, Dentistes et les familles,
sont vendues par le prof., qui dunne tous les ren-
seignements nécessaires.

 

Ci-suit quelques-uns des nombroux certificats
reçus par le prof. :
« Dopuis nombre d'années je souffrais d’ure

attaque sévère d'asthme spasmodique, et mes
nuits étaient sans sommeil ct mes jours saus rc-
pos ; j'eus recours à plusiours médecins éminents
de Montréal, mais sans cn obtenir do soulagoment
et comme une dernière ressource, j'allai trouver
le Dr. Spinney; et tout merveilleux que cela
puisee paraître, au bout de 16 jours j'étais beau-
coup mieux, ot aujourd'hui, après 3 mois, j'ai
presque recouvré cet !unppréciable bienfait—une
santé parfaite. L. N. A. Ritohot, (de Malo et Rit-
chiot) 263 rue Notre Dame.

24 mai 1866.
AUTRE EXTRAIT.

Oui, docteur, depuis dix-sept ans je souffrais
d’une douleur atroce dans le cüté gauche, j'avais
vn violent rhume d'estomac, etmon poumon droit
était sérieusement affecté. J’eus recours à plu-
sieurs médecins de Montréal, mais sans aucun
résultat heureux ; après 2 mois de votre traite-
ment merveilleux, je suis tout i fait bica, et mes
poumons sont plus sains qu’ils ne l’ont jamais été.
Veuillez donc resevoir, eto.--Je demcure, cher
docteur, votre obéissant serviteur, James Herbert,
(de chez Gillespie, Moilatt et OCie., rue St. Paul.)

16 muni 1860.
UN AUTRE.

Depuis trois ans, je souffrais d'une grave mala-
die dufoie, de l’indigestion, dos éblouissements ;
j'avais constamment mal aux reius et au dos. Sept
semaines de votre traitement m’ont fait un nouvel
homme, et je suis aujourd'hui sain de corps et
d'esprit. Je demcure, monsieur, votre obéissant
serviteur, Win Delphy.

28 mai 1866. ’
ENCORE UN AUTRE.

Au professeur Spinney : Cher monsieur, — Je
vous remercie bien sincèrement de m’avoir aussi
parfaitement guéri d'ane grande maladie du
cœur, ot des nerfs on général. Servez-vousde cette
lottre comme bon vous semblers. Je demeure, cher
monsieur, votre obéissant serviteur, James Mor-
rison.

26 mai 1866.
5 juillet 1866. 1a—249
  huit ans ne paleront point, en méme temps ils

pourront jourdan air pur. et-avoir le vue du
splendide pont
reront faire de le: ron
fiqueplanodans lomalondubatean.”

u Lo po :-2

 

COLE Nérivale, JacquesCars.

Viotoris.. Les demoiselles qui déai-
lemusiquetrouveront wn magni 

A vendie partout
ler noût 1866.

GARANDot FRECHETTE,
MOTAIRRE, Larentrés des élèves déECOLENORMALE

JACRUESDARTIER wars

lee

WIPphrbiéÀ coindes Fues. StoPad et Se. Gabriel
x We! ‘EAB VERREAU, ig kat

oe

piinFue i, Gabriel)

= . Prisoipal- M. GARAND. ED.PAFRÉOHETIE

20 août : 18 91 juillet. $a--20
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"Là des conditions tout-à-fait libérales. Il tient cons.
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5 i Te ont constamment ;à be:

 
 

LANCTOT et THOMPSON,—Editeurs-Proprietaires.

CAPITAL...…..........}10,000,000
FONDS PLAQES..........15,250,000

FEU.
Palices d’assuranco contre lo fou accordées sur
toute espèco do propriétés, aux tnux les plus bus. |
Assurances rocouvrées aussitôt que les pertes ont

été établies d’une manière équitable.

 

Baresux à Montréal: coin do la Place d’Armes et Grande Rue St,

BUREAU D’ASSURANCE.
THE LIVERPOOL AND LONDON AND GLOBE INSURANCE COMPANY.

(LA COMPAGNIE D'ASSURANCE DE LIVERPOOL, LONDRES ET GLOBE)
ETABLIH EN 1803 ET 1836, ET AMALGANÉE EN 1862.

EVENU APPROXIMATIF ANNUEL pour 1865, 5,000,000
ONDS PLACES AU CANADA.......cc0ue.... 300,000

 

Buunxau Des DinrOtEURS POUR LE CANADA
T. B. ANDEnsoN, Ecr., Président (Président de le Banque de Montréal),
ÂLEX. Sixragn, Eor., Député président (Président de la Banque Ontario)
Hesay SrarNes Eor,, (Directeur-gérent de la Bunque Ontario)
E, H. K1No, Ecr., (Diveoteur-gérantde la Banque do Moutréal.)

G. F. U. Smitu, Secrétaire Késident.
Médecin-cxnminateur :—Dux0 (n Ü. MAccALLUX, écr., M.D.

| VIE.
Polices d’ussurance sur la vio o
dées aux con litions les plus avantageuses, ot
et suivant des calouls spricialement sduptés nux
conditions des diiféroutus clusses de ln société,

peut obtenir tous es renseignements disicables sur les doux dépurtemunts d'assurance plus hau
OnuéB,eu s'adressant aux bureaux de lt compagnie à Montréal e£ dans les Canndus.

 

l’économie apportée à l’administration des aifuirez
duire ce résultat.

mari, et cotte police est à l’abri de toute snisic.

L un dos caractères particuliers de la compagn
table, et qu’en toute occasion elle ne demande qu’u

souscrit et des capitaux placés
Ajuslement Immédiat des Réclamations—Les

une haute position commerciale, jugeront de toutes
avec un esprit libéral et en homme d'affaires.

FREDERICK COLE, Sccréluire,

OFFICE.—385 & 387 RUE

. Ass.-Géraots Département Frangais— MM

Quatre-vingt pour cent des profits qui
cerue les annuités et los polices pour toute lu vie, seront divisés parmi los Portours de Police ayant
droit aux profite. Toutes les réclamations sont payécsun moisaprès que lu mort del'assuré à été prouvé

En vertu d’un acto récent du Parlement, unc épouse pout prendre une police sur la vie de son

AVIS SPECIAL,

COMPAGNIE D’ASSURANCE “ COMMERCIAL UNION,”
19 & 20 JToxrnhill, Lsondros,

CAPITAL, . . ...
. Departement sar la Vie.

BONUS — Les personnes qui s’assurént avant le 31 décembre prochain, ot qui appartiennent à «
clusse de celle assurées avec participation aux profits et payant In prime nnuuelle, auront part à la
prochaine division des profits. Lo Bonus—il y a toute raison de le croire, sera considérable, vu le vis
tout particulier qu'on à apporté récemmentdans le choix des personnes qui se sont préscatées pour
étre assurées, et vu mussi quo lv mortalité n été biou nu-dessous da ce qu’oc s'attendait qu’elle serait .
la solidité des niFaires transigées —les policos atteignant en moyeune 1000 sterling ohacune ,

  

£2,500,000 Sterling.

de 1a compaguie n'a pas pen coutribué aussi à pro
proviennent du toutes los nilaires qui con.

Departement du Fen
ie, c’est qu’ello a pourvu & uno cluzsificstion équi.
ne primo proportionnée aux risques encourus.

Le succès quia couronné les opérations de Ia compagnie n été de nature à sntisfaire au-delà de
toute attente les directeurs, lesquels ont décilé d'élargir le corclodes opérations de la Compagnie. Lls
out on mesure d’offrir maintenant au public canadien PARFAITE SECURITE, garantie par un fonds

Directours et les Ageuts généraux occupant tous
les questions qui seront soumises à lour décision

MORLAND, WATSON & Co, Ayents Généruux poua le Cana
ST. PAUL, MONTRÉAL.

Surinlendant — H. MUNRO, Montréal,

ANT. TELLIER ct G. O. DELORME.
 

Immenses avantages.

LA MAISON

HAGNAN ET ARCHAMBAULT,
115, Rue Notre-Dame,

Invite respectucusement le public de Montréal et
des camnpagaes i venir examiner son assortiment
complet de marchandises d'été, qu'elle offre on
vente à des prix très réduits. On trouvera à ses
comptoire les étoffes les plus riches et les plus
élégantes, des toilettes d’une fraicheur ravissante
pour une véritable bagatelle. En fait de cotons,
cotonnades, indiennes, cto , Ctc.…, on ne saurait
trouver nilleurs un assortiment mieux choisi et
plus complet.

Unie modiste sera attachée à la maison.

Il ne sora fait qu’un seul prix-
N'oubliez pas le :o. 115, premier magnain (ex-

trémité ouest) de ln bâtisse do l’Iustitut-Canadien,
à droite cn allant du côté de l'Eglise l’aroissinle.

17 juillet 1866. 3m—2359

NOUVEAU MAGASIN
DE

MARCHANDISES SECHES,

Au No. 123, Rue Notre-Dame,
4ème porte à l'Est du Jardin du Gouvernement,

MONTRÉAL.

M. LOUIS TESSIER informe respectueusement
ses amis et le public en général, qu'ils ouvert, à
l’endroit ci-dessus désigné, un MAGASIN DE
MARCHANDISES SÈCHES, où il tiendra cons
tamment en mains un assortiment complet et
varié de tout ce qui compose le fonds de conimerce
d’ane maison bien assortie, tels que :

Draps, Tweeds, Flanelle, Soic, Etoffes à Robes,
Indiennes et Cotonnades, qu’il veadra à très bas
prie. Aussi, une quantité de Marchandises act.o-
tées aux encans, qu’il vendra à vingt-cinq pour
cent au-dessous de leur valeur réclile. .

M. Leuis Tessier ose espérer que par ton atten-
tionà satisfaire les exigences du public, il obtien-
dra uno part de son bienveillant eacouragemont.

| N'oubliez pus d'aller visiter. son magasin avant
d’acheter nilleurs. Ses marchandises sont marquées
en chiffres ct on ne fuit qu'un seul prix.

25 mai 1866. 6m—217

Hotel Montarville,
Pres du Quai du Bateau à Vapeur,

LONGUEUIL,

TENU PAR M. JOS. PATTENAUDE.

.M. Pattenaude ayent fait toutes les améliora-
tions nécessaires pour faire de cet hôtel une maison
de première classe, à le plaisir d’annoncer à ses
amie et au public qu’il est maintenant prêt à rece-
voir des pensionnaires soit pour un mois ou plus,

 

 

temment en mains les meilleu:s vins, liqueurs de
toutes sortes et cigers de premier chuix. On trou-
vers dans cet établissement un magnifique PI

| GEON HOLE.
16 juin 1866. 8m—235

EMENAGEMENT--Ma
1 de Tapis, de Prelas et de
Moutréal, 208 et 210, rue MoGill.|

| R CAMPBELE xr Ore., ont sbandonné le
logement qu’ils avaient sur la Grande rue St.
Jacqueset ont transporté leur magasin dens l’éta-
blissement ci-devant cocupé pur MM. Henry
Mergan et Ole Oc changement est dû à l’avg-

‘mentation rapide de leursnfinires qui necessitaient
{'un local plas commode. et plus spécieux. Ile
peuvent plus facilemeat aujourd'hui aktiber leurs
‘marche ndises et aves un assortiment des
‘choisis de TAPIS, de PRELAS et àCARTE
TURES de BIDEAUX, comme il s’en est jamais

 

sin
ideau,

Aa du pat ble. "+.contiauation du patronagepu sorviens;des Tapis

 

vepore exports abllis7 er teriert détail. . cl - .

Voutis Wi gree otondéDEEE ve Cie,

mieux |:

préseuté dans la Provinos, lis.espèrent métites la:

« PROVINCIAL” FIRE ano MARINE
INSURANCE CO. OF CANADA.

Compagnie d'Assurance “ Provinciale” du
Cunada sur le Feu et la Marine,

ETABLIE EN 1849.
lox J. H. Caxsuon, Président,
LEwis MorFATT, Eon., Vice-Président,
Jasies Syoey CrockEn, Eon., Gérant.

Bureau à Montréal:
Qorn Exchungo, rue St. Sacrement

Bauquiers :—Ln Banque Commeroiale.
R. T. ROUTII,

Agent.
26 juin 1806 la—242
 

Imperial Fire Insurance Company
of London.

ETABLIE EN 1803 - CAPITAL, £1,600,000 stg
Séc .rité spéciale pour les Assureurs

Canadiens. .
Comformément à ln 26e Vict., chup. 43, cette

Compagnie a investi
CENT MILLE PIABTRES

comme sécurité spéeiale pour les porteura de po-
lico canndiens. On prend aux plus bas taux cou-
rants, les Risques sur Ditissca. Mobiliers, Mar-
‘chandises, eto., dans des limites de la cité.

Pertes promptement réglées sans en référer au
bureau de Londres.

W. RR. RINTOUL,,
Agent général pour le Canada,

87 et 89 ruo St. François-Xavier.
11 mai 1866. in—20G

“PROPRIETEÀ VENDRE,
À VENDRE,

Un grand terrain situé sur la rue Snnguine
pres de Is rue Emery, contenant 73 picds do fron
par 83 picds de profoudeur, avec une grande=ait
son en bois, de 36 x 40 pieds.

—AUSS[,—

Un autre terrain contigu, vnoant, de 40 83
pieds, situé en face de ls rue Emery.
Le tout sera vendu à bas prix et à des condition

faciles.—S'adresser &

 

 

JOHN THOMPSON,
Ou à T. G. COURSOLLES,

417, Rue Ste. Oath
19 décembre 1866. 89
 

GRAINES
E

FLEURS DE CHAMPS
DEJTARDINGS,

Dr la derniére récolte et do Ja meilleure qua ité
15 quarts de Graines de Grand Trèfe du

Haut-Canade.
BON MAROHÉ POUR ARGENT COMPTANT

.—Avss1,—

Assortimont général. de Drogues, Médecines,
Produits Ohimiques, articles de Toilette, etc., «to.

PICAULTET FILS,
Médecins, Chimistes et Pharmacieus,

Rue Notre-Dame,
Coin de 1a rue Bonsecours,

 

payableen
: sharges, frais et risques du propriétaire.  206 et 210 Tue MoG.iiL

Tep we

annuités noco t

Jacques (vis-à-vis In banque de

‘précisl ‘à avis contreïre ; tout fret sera
po atau port, ol aon, 11 resters aux

~ . .
ES Familles qui veulent se

pourvoir de lingo de lit et de table, de éou-
vertures, courtepointes, d'cssuie mains, cto , en

| trouveront da la premièro qualité ot nux prix les
plus modérés, argeut comptant, à ls mart.

J. A. RAFTER
31 Grande rue St. Laurent.

ABILLEMEN'TS pour police
ME volo itaires employés de chemins de fer ot
institutions publiques faits par contrat à In Mart,
J. A. Rafter, No. 31 Grande rue St. Lnurent.
Couprurs de première clasco engagés.

Hides d’enfants a la Mart, 31
Grande rue St. Laurent.

Reçu, un assortiment considémblo de no v lee
6toftes pour Kaickebreker d'enfants, mine que
Jaquettes et autres hubélements. Faile à ordre et
en inuins, lo tout dans les goûts les plus modernes.

RIX DES hardes d'hommes
chez J. A. RAFTER,

J 31 Grande rue St Laurent
Hubillemout complot d'homuez, bou twced.… 3.00

« os “

 

 

Montraël.) G. F. C. SAITII, Soorétaire résident, branche pour lo Canada. “ “ 12 degout..b.bo
Moutraé!, octobre 1865. ! . ' 1 an—31 te qu “ “ ay

Prix de hardes d'hommesfuites à ordre,
Habillement d'hommes on twced fort

te

ot

“
“

 d’Gloflo de g. t. line.... 9.50
‘¢ très bonne toute Inino. ..12,60
** belle étoile soie ot lnine. . 15 00
¢ beau drap nuir.....13 à 25.00

Coupe garantie.
V1 mai 1866—30 noût our — 206

NONIL PHATT.

MEURBLIER of SCULPTEUR,

DE GOUT ET DE FANTAISIE,

39, Grande rue St. Laurent,
Remercie sincorement soa amis et lo

public on général de l’encouragement
qu’on lui à nocurdé jusqu'à ce jour, et
informe le publio qu’il tiendra toujours
en magasin un grand assortiment de
MEUBLESde goût, do fantaisie et unis,

Ro, tels quo : Amoublements de Salon, Salle
à Diner ct Chambre i Coucher, Side-Boards, Cou-
chettea Françaises à coins ronds, Sofas, Chaises
en Crin, Bureaux, Lavemains avec dessus en
warbro ct en hois, cto., cto.

Il forn aussi à ordre, cocime par le passé, tous
les Meubles qu’on voudra lui commander.

24 avril 1866. mo—192

 

 

  
NOUVEAU MAGASIN

DE
Ty 36 Nd 4 Je JinRRRROUABBRLILSY,

227, Grande Ruo St. Lavrent,

ENSEIGNE DE
TA. ‘“ HEACER.”

H. SEYBOLD, commis pendant nombre d’années
chez MM. J. N. Hall et Cie., n l’hontneur d'aucr
Pattention du public sur lo nouvel étublissemont
ci-dessus désigné et tout récemment ouvert avec
un Assortiment complet du l’erronnories, de Vitres,
Mustie, l’ointures, Huiles, Vaisselle étaméo et
vermie, cto…, cte.,—le tout de In meilleure qualité.
M. Seybold est décidé de vendro aux plus bas prix,
et les achotours gagneront à lui rendre uno visite
afin de pouvoir faire la compnraison de acs mar-
chandises et de sos prix «voc les autres marchande
ferrouniera Il. BEYBULD,

13 juin 186¢ fin 233

= #4 F3. .

4TLré
MACHINES A COUDRE,

DE WEED
POUR LES

MANUFACTURES et nes FAMILLES,

Devant le public depzi: 15 ans.
Ces moulins pur excollence, sont à In fois

simples cl forts,
font le point croisé, — la couture étant In même
sur los deux côtés, et coument foute csjièce d’étoites
On garantit qu’ils dounent satisfaction. Veuillez

venir les examiner evant d'achoter ailleurs.

Compagnie manufioturière de l'Amérique du
Nord,

CHARTES QUEVILLON, Agent,
No. 214 rue Notre-Dame.

1a—?87

RGENT A PRETER, au No.
G9 rue Pierro.

On achète des Meubles de toutes sortes, au No.
69, ruc St. Pierre, pour lesquela on prie les plus
hauts prix. Ou achèto aussi, et on échange, des
Poêles,

11 sept—2m 307 nhs

No. 152 Ruo St. Laurent.
Fait tout cspéces da réparages, achete et échan-

ge des meubles de secondes mains, Tieut tou-
jours en mains des meubies noufs.

7 sept—1m 305

ACADEMIE STE. MARIE,
COIN DES RUES CRAIG ET VISITATION,

L'ouverture des clisses à l’Académie Sto.
Marie, aura lieu LUNDI,le 3 Septembre prochain,
à 84 bcures à. m. ;

ded 8. A. LONGTIN, Principal.
18 août | l1m—286
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Pour laver facilement e* a ‘bou
marché,

Employez la Glycerine et (a Poudre de
Savon de Harper Twelyetrees.

Cette composition fait beaucoup d'éoume ol
empdche de perdre du temps a frotter. Aucun cris-
tal pour lever, aucune poudre dc sevon n'obtien

 

   

à il résultat.
MONTRÉAL. —177 “Nestvenda aupaquet ar tous les Epiciers et6 avril 1866. Juo—177 en gros par Haneen Tweuvetuezs, (Limité

BATEAU À VAPEUR |PyArak AKSace5 Le Rae A ‘ No. 30, RueLemoine, Montréal,
, y -_— I Agent en gros pour le Onnada,
— CAPT.DEMERS .: | Shayril286°... ‘la=tlé=-18%-. .

, M di, 29 Mai 1 vee ses her TE NE toe She .

courantàfaire€ voyages entre Leprairie et OTEL-‘NATIONAL. JS 2
Montréal, aux heures ci-dessous, sans garantie de Ces HE, Ce~~ A ST. BUSTACHE.

1

. io1iheHOatmainees
16 milion de- Tgurés de départ pour touslesjours(dimanches Rogers; an Holel'de- premier

: at jours de fites axceptés) a “21 lasse; meublé À. neuf et nentmuSane
DE-LAPRAIGIE : DEMONTREAL: excellente table.
6 boures a.m. : 104 boures ». m. Les voyageurs recevront toutle confort poseiüle
13) do p.m, « do pm. |i des prix modérés.
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L'homme à l'oreille cassée.

XVL—Où M. Nicolas Meiser, riche
propriétaire de Dantzig, reçoit une vi-

sile qu'ils ne désirait point.

(Suite.)

——

Si vous voulez vous faire uno idéo approxi-
mative des cris perçants qui lui répondirent,
wlez au Jurdun des Plantes à l'heure du dé-
Jeuner des oiscaux do proie, ot essayez de leur
arracher la viande du bec. Fougus se boucha
les oreilles et demeuræ inébrantable. Les
brières, les raisonnements, les mensonges, les
Hlatleries, les bassesses glissaient sur lui comme
la pluie sur un toit de zine. Mais à dix hou-
res du soir, lorsqu'il jugea quo tout accom-
modemeut était impossible, il prit son cha-
peau:

“ Bonsoir, dit-il. Co n'est plus un million
qu’il me faut, mais deux millions et le reste.
Nous plaiderous. Jo vais soupor,

Il était deja dans l'escalier, quand Mme
Meiser dit à son mari :

“ Rappelie-lo ot donne-lui son million.
—Ls-lu follo ?
—N'aie pas peur.
—dJene pourrai jamais !
— Dieu! que les hommes sout bêtes! mon-

sieur ! monsieur Fougus! monsieur le colonel
L'ougas! Memuntez, jo vous en pric! nous
comsentons à tout ee ‘quo vous voulez !

—Sacrebleu ! dit-il en rentrant, vous auriez
bien dû vous décider plus tôt. Mais enfin,
voyons la twonuaie ! °*
Mme Muiser hui expliqua de sa voix la plus

lendro que les pauvres capitalistes comme eux
wavaient pas un million dans fous cnisso.
“Mais vous ne pérdrez rien pour attendre,

tou doux mousieur! Demain, vous toucherez
la somme en belle argent blane, mon mari vu
Vous signer uv bon sur la banque royale de
Dantzig,

— Mais...” disait encore Piufortuné
Meiser. LI sigun cepondunt, ea1l avait une
confiance saus borues daus lo génie pratique
do Catherine. Lan vicille pen Fougas de
s'asscoir au bout de la table et lui diotor uno
umtiance de doux willions ciny cent mille
francs, poursotde du tout compte. Vous pou-
vez crowe qu'elle n’ouvlia pas un mot des
formules légales et qu’elle se mit eu règle avec
lo code prussion. Lu quilunce, écrite en en-
tier de lu maiu du colonel, vemplissait trois
grandes pages.

Ouf! 11 sigua 6t parapha le choso et reçut
en échange la signsturo de Nicolas, qu'il sa-
vail bonne.

ss Décidémont, dit-il au vicillard, tu w’es
pes aus:i Arabe qu'on me l'avait dit à
Berlin. “Fouche Jà, vieux frippon ? Ju ne
donao la main qu’aux bonnôtes gens a Vordi-
maire. Mais dans va jour cowmo celui-ci, on
peut faire au petit extra.

—l'aites-en deux, monsieur Fougas, dit
humbleient Mine Meiser. Acceptoz votre part
do co tmodeslo souper !

—f’arbleu ! la vicille 5 ça n’est pas de ro-
fus. Mon souper dost être froid à l'auberge
de la Cloche, et vos plats qui fument sur leurs
réchauds m'ont déjà douné plus d’une distrac -
tion. D'uilleurs, voilà des flutes de verrre
Jauvitre sur lesquelles l’ougas no sora pas, fà-
ché de joucr un air. ?

La rospeciablo Catherine fit ajouter un
couvert et commauda à Berbel d'aller se met-
tre au Jit. Le colonel plis en huit le million
du pèro Meiser, l'enveloppa soigneusement
dans un paquet de billets de banque et seren
le tout dans co potit carnet quo sa chère Clé-
mentiao lui avait covoyé. Onze heures son.
waieot à la peadale.
A onzo heures et demie, Fougas commenga

i voir lo monde en rose. Il loua hautement le
via du Rhinct remercin les Moiser de leur
hospitalité. À minuit, il leur rendit son cstime.
A minvit no quart, il Jes embrasa. À minuit et
demi,il fit l'élogo de l’illustre Jean Moiser,
con bienfuiteur cl son ami. Lorsqu’il apprit
que Joan Moiser était mort dans cotte maison,
il versa un torrent de larmes. A une heure
inoins uu quart, il entra dans la voie des con-
fidences, purla de soafils'qu'il allait rendre
heureux, de sa fiancée qui l'attendait. Vers
une heure, il goûta d’un célèbre vin de Porto
que Mo Meizer était allée «chercher elle-
wéwé à lacave. À une heuro et descie, sa
luugue s'épaistit, ses yeux se voilèrent, il lutta
queique lemps contre l'ivresse et le sommeil, -
annouça qu'il allait-raconter la‘ campageede
Russio, murmura lo nom de l’empereur, of
glissa sous latable, :
« Tu me croiras si tu veux, dit Mmo Moiser.

à son mari, 00 n'est pas un hommequiésé entré
dans uotre moison, c’est le diable" -
—Lé diablo !... ’ 1 5
—Saus cela, l'aurais-jeconseillé delui don-,

norun billion“? J'ai entendu une yoie quime,
dieuit-: © Si vous a'obéissez àl’envoyé des eu--
fers,vous mourrescelle ouitl'unet l’autre.”|

"est'alors que jel'ai rappelé dans’. l’estalior,®
Ab ! ai-nous avions eu an à un Roane,so
l'auraisdit de plaide’ jusqu’à notre dernier.
sou. tr 1 A
—A la Louno heure I. «» «Eh bien,temo-.,

queras au oucore do mesvisions?"

—Fvmoi qui avais foipar lecroire! | ..,
—Pauvre iunocent!.(u ce aispeutrêtre;

sjoclonel Fioegas[><] x.
a. RETR ! 21449

—Courme s'il lait. poselble de / rossuseiterà
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met des bottes. Ensuite à son oreille racom-
e
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Attention! Attention!

M. le Dr. Mathieu, dentiste, no.
192 rue Notre-Dame, peut main-
tenant, par un procédé tout nou-
veau, extraire les dents les plus
endommagéeset les plus doulou-
reuses sans causer aux patients
la moindre dovleur.
  

 

Fonteenl:
VENDREDI, 21 LEPTEMBRE 1866,
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Depeche Speciale.

Ottawa, 20 sept.—Les homs. MM. Mac-
Donald, McDougall, Howland et Campbell
sont partis aujourd'hui pour Québec. Le
greffier du Conseil Exécutif, l'assistant
secrétaire Meredith et le colonel Bernard sont
partis dans lo même temps.
Un certain nombre de messieurs de Québec,

engagé dans le commerce de bois, est actuello-
ment ici. Co quo l’on a acheté, dit-on, pour
$10,000 a été vendu hier pour $31,000.

Les bommés de chantier arrivent en grand
nowbre et prennent lo chemin des bois.

Quatre-vingt de ces hommes sont arrivés
de Grenville par le dernier steamer.
Le président de ia chambre, Wallbridge,

est arrivé ce matin.
Ha plu toute la journée.

 

  

TELEGRAPHIE GENERALE
[DfrêctEs DE NUIT.]

Par le télégraphe transatlantique.

Londres, 19 sept. midi.—Le Daily News,
dansson éditorial, dit quo l’alliance entre la
Russie et l’Amériquo ‘est impraticable.

Queonstown, midi 19 sept—Le steamship
Africa, de Boston, via Halifax, et le Manhat-
tan, de New York, sont arrivés.

Florence, midi, 19 sept.—La mission du
général Revel à Vienno a porté à oroire que
quelques difficultés s’étaiont Glevées entre
l'Italie et l'Autriche au sujet de la dette de
ln Vénétie. Ces difficultés, cependant, sont
sur le point d'être réglées d'une manière
satisfaisante pour tous.

‘Trieste, midi, 19 sept.—Une grande batail-
le à été livrée sur l'Ile de Candio entre les
‘Turques ot les Insurgés. Les premiers out
été victorieux, .

Londres, 19 sept.—Le steamship Allemaina,
de New York, le 8, est arrivé & Cowes
aujourd'hui.

Florence, 19 sept.—Les travaux que I'on
effectue dans la flotte progresent rapide-
ment.

Berlin, 19 sept.—L’abdication de Ludwig
IL, roi de Bavière, est considérée comme
certaine.
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UN AVEU IMPORTANT.

 

Les orateurs et les journaux fédéralistes
n’ont cesté dc nous dire que si M. Cartier
s'était allié à M. Brown en 1864, c'était
‘parce que,par suite de la puissance de George
town et de sa persistance à enrayer le fono-

tionnement du régime de l’Union, le gouver-
nement était devenu impossible. Tel est lo
moyen qu'on a pris pour faire agréer

la

coalis
tion immorale Pt Ei-nationale de George
Etienne Cartier avec George Brownet l'infamo
projet de confédération. :

intenant que cette histoire & (uit sos;

bicn
Lele.

Et c'est en présence d'uno trahison si
ouverte quo la voilà admise par l'organe même
du chef des traîtres, que les timorés, les lâches
et les partisans de l'apostasie reprochent au
patriotisme indigné sa trop juste colère !
Ah ! nous n’envions pas le digne sang-froid

de ceux qui peuvent rester impassibles en des
jours paroîls. Leur torpeur contribue simple-
ment à augmenter l’indignation des vrais
patriotes.

Méoéimic Lanctôt.

  

CONTRE-FÉNIANISME EN CANADA.
 

k La population britannique de la province
s’entretient surtout en ce moment de la forma-
tion d’une société appelée les U E-Lians,
qui ont pris ce nom par considération poux les
anciennesligues loyalistes de la province.
! Les membres do cette société sont ceux qui
sont outrés au dernier point de la tolérance
des Etats-Unis à l’égard des Fénians, Ils
forment des cercles et cnt leurs head-centres,
à l'instar des Fénians. Leur but est d'assaillir
la population arréricaino des frontières pour
venger lo pays des attaques des Fénians. Lis
n’agiront que si ceux-ci renouvellent leur
tentative d'invasion.
; On dit que le gouvernem:nt canadien en-
courage ce mouvement par ses agents secrets
ct lc sustente à même les cent mille piastres
qui out été votés à la dernière session pour la
police secrète. ;
\ Ce qu'il y a de certain, c’est que les organes
du gouvernement, la Gazette de Montréal
entr’autres, donne un concours direct à ce
projet de représailles,
La Gazette considère cela comme umo

nécessité qui nous est imposée par l'attitude
du gouvernement américain, qui laisse faire
tous les préparatifs de guerre des fénians, qui
ne sont ni plus Di moins que des citoyens amé-
ricains. Elle constate que sur toute l'étendue
de la frontière, les colons s'arment pour se
défendre contre les Fén'ins, at:«quer même
les citoyens americains et dévaster leurs pro-
priétés.
La Times de Hamilton publie une lettre

datée de Montréal qui propose tout un projet
d'organisation d’une telle société, et semble
lui donner son concours.
\ Nous n’avons pas besoin d'ajouter que cola
nous conduit lout droit a une guerre avec les
Etats-Unis.
} Le parti tory qui domine maintenant en
Angleterre désirerait-il cette guerre ? Quelle
agréable position pour le Canada, qui se
trouve maintenantentre trois feux: les Anglais,
les Fénians, les Américains—et de plus les
U-E-Lians ! Et quelle est la cause première
de cette belle situation ? Il faut l’admettre,
c’est le régime colonial, que le parti fédéral
veut cependant éternellement conserver au
moyen do la confédération, qui doit consacrer
à tout jamais, dans l'esprit de nos gouvernants
et des torys anglais, l'allianco offensive et dé-
fensive du Canada, qui n’a pas d'ennemis, avco
l'Angleterre, qui a autant d'ennemis que do
voisins et même que de;sujets !

Quel marché avantageux et comme il fait
bon d'avoir l’esprit assez fort pour en
comprendre tous les avantages, qui se révè-
lent tous les jours, tmalgré lo voile épais
derrière loquel George Etienne Cartier les
tient cachés aux yeux de ses amis mêmes,
qu’il met poliment à la porte quand ils vont
detnander des explications,

Cent mille féniens no sauraient avoir la
orce d'ouvrir les yeux à nos compatriotes,

s'ils ne sont pas encore satisfaits que la
continostion du régime colonial, aves la
confédération ou sans la confédération, est la
destruction entière et complète de tout ce
que nous avons de plus cher et la raive non
moins complète de ce beau pays.

Ouvrez lesyeux bientôt, pauvres compatrio-
tes ; sinon dans quelques mois àpeinele réveil
sera terrible.

Ménémc Lancrôr.

 

LE GÉNÉRAL GRANT.

vu qu'il Be voto pas pour un candidat qui n’é-
tait pas loyal ‘en 18G1. + Sous ce rapport,
ajouta lc général, ju crois qu’il est malheureux
pour M. Johason que, dans le Missouri, l'Elli-
nois et l’Indiana, ses partisans actuels aient
porté à la candidature des hommes qui, en
1861 et en 1862, combattaient le gouvernement.
avec le plus grand acharnement. Peut-on de-
mander à ceux qui ont perduleurfils ou leur frè-
re sur les champs de bataille du Sud, de voter
pourles politiciens qui leur étaient hostiles à
l'heure du danger? Ou peut pardonner aux
hommes du Sud. Si je parcourais le Sud, je
donnerais volontiers des poignées de mains à
Lee, i Johnston ou it Forest, parce que si leur
éducation oremidre leur a fuit approuver la
sécession,ils sont aujourd’huiloyaux àl'Union,
et ils cherchent à la consolider. Mais quant
aux hommes du Nord jadis deloyaux, ils
ne sauraient avoir ma sympathie, ils ne de-
vraient pas non plus être soutenus par les
amis de M. Johnson dansles Etats du Nord.”

* Le général désigna tout particulièrement
M. Clymer, candidat démocrate en Pennsyl-
vanie, en disant qu’aucun soldat ne pourrait
voter pour un tel homme, alors que le général
Geary, un officier dévoué à l'Union était son
compétiteur. ”

Résulte-t-il des déclarations qui précèdent
quo le général Grant fait cause commune avec
le parii radical 7 Nous no le croyons pas.
Avec sa franchisse et sa digaité ordinaire, il
refuse de devenir instrument de tel ou tel
parti, et il maintient que sa position ofi-
cielle ne lui permet pas de jouer au policien.
Personu6 ne saurait l’en blamer, excepté peut-
être ceux qui voudraient que le général Grant
servir d’appeau aux chefs conservateurs pour
attirer dans leurs filets la majorité des votes.

COMMERCE.
Montréal, 20 sept

Ile plu toute ln nuit dernière et le temps ce
matin nous promet que da lu pluic pour plusieurs
jours. Les marches sont trés-loards.

Les aiFuirca sont génératemsnt tranquilles ; les
marchrwadises sèches formeat exception,et it y a
une geande activité dans ce marché.

Fleur par get de 190 Ibs.—Supérieure extra no-
minale, 8.00 ; Extra 57.50 nominale, Fancy nomi
nale, 7.00 a 7.25; Superfine de blé du Canada
7.25 à 7.60 ; fortes supecfines de Llé du Cann-
da, (prix exceptionels), 7.72 et plus; Superfine
de bis de l’ouest 7.25 a 7.50 ; Superfine des mar-
ques de la cité, 7.25 à 7.50 ; Superbne No. 2, no
minale ; belle nominale ; moyenne nominale ; re-
coupes, nominale ; flugr en poche, 4.00 à 430 par
112 lbs, selon la qualité. Recettes très restroiutes,
On note uno hausse de 25c qui se continue.

Farine d'avoine par qut de 200 Ibs-— $4.80.
Blé par mta de 60 lbs.—H.-Canada de prin.

temps du numiual à 1.50
Pois par 60 Ibs--Une vente en chnra à 73 :, égal

à 80c par G2los.
Orge pac 48 Ibs—Nominale de 55 à 663
Maïs par 5u lby--Vente de 25300 vendus depuis

a fermeture hier —15700 A 55 et 40
Alcslis par 100 lbs—Potasse Lère qualité, 6 30

qualité inféricure, 5 60 à 6.70. Perlusse nominale
de 6.90 à 7,00.

Lard par qrt de 200 lbs—Mess, techerché, 25.5
. <aee en.

MARCHE DE NEW-YUKK.

  

New-York, 20
Coton lourd à 336 pour moyen sur les terrains

élevés.
‘Fleur—Rec«ttcs 12799 arts, marché 10à 25 cts

meilleur, ln hausse étant principalement pour les
qualités snines moyennes, qui nort très rares; ven-
tes 10603 qrte de 6.00 à 8.75 y «ur superfine de
l'Etat, 6.85 à 1.00 pour extra do ; 10.50 à 11,75
pour choisie do; 600 à 8.75 pour superfine de
l'Ouest ; 7 60 à 10.76 pour commune à « oyeane
extra de I'Ouost ; et 0.15 & 11.30 pour commune
bonnes marqi~s d’embarquement extra cercles
ronde de l’Ohiv.
Farine de cciglo ferme, de 5.50 à 6.40,
Blé—recettes 16,:-8 mts ; marché 2 & 3c meil

leur et très tranquille ; ventes 7,800 mts. de 2.73
4 2.83 pour ambre nouveau de l’Etat. 8.20 pour
nouveau lilanc Genesce.
F'eigle—Reça 5819 mta; marché plus actif et

quelque peu plus ferme ; ventes 108000 mts, ouest
87 à 90, et potita lots de canadien à 1.20
Orge—Point de recettes. Mearohé lourd.
Maïs—recottes 135,420 mte; marché jo plus

cher; ver .cs !. 0000 mte; 82pourinférieures et 824
À 830 pour mblé de I'Ouest export ; presque tout
à 88c.
Avoine—reocties 16,068 mte; marché lourd et

 

rmis de la faire dans un journal respecta- |le force à se prononcer pour l’un ou pour l’au- ! Prix courant on dbtail du Mar-; tage; elle se recommande au public encore ct
le est done bien clairement et tre parti, ou que l’onfasse par son cntremise

positivement appelé à approuver <le |de la propagande politique. |
ché, Bonsecours.

“ Montréal, 2! sept.

   

MARCHE AUX EPICERIES.
 

SUCR .4—Des Barbades et de Cuba (brillant)
vendus fo 5} à 5jc, et 8à B4o droits acquitiés.

Sucre et Ss- ps.—Prix à la raffinerie.

Pains par tierces d’euviron 400 Iba, par Ib..0.114
Eorasé sec, quar se 160 lbs, ** lb..0.11}
Moulu pous table ¢¢ 200 los, ** 1b..0.11;
Ex. moulu cor.‘iseur  “ 200 Ibe, ** 1b..0.125
Ecrasé À «250 lbs, -“ Ih..0.40ÿ
Jauve 24hue ve 260 lbs, *¢ 1b.#4 à 87
Sirop Jaune se 40 gat. p. gal. 0.48
do Standard i" 40 go. * ..044
TUÉS,—U y n cu plusieurs joctites  vencs

murené ferme pour les bonnes qualités.
O\FÉ-—Aucun changement dans les prix. Ja-

va, 22 » 2tc ; Kio, 18 à Z20c ; du Cap, 17 à 19e;
Maracaibo, 18 & 20c.

 

PRIX DU FRET.
Taux nominaux.
Par steamer pour Livernool:—Geains, 53—

par 480 lbs, avojue 4s par 320 lbs, farine d’avoine

853° Par stenmer pour Glasgow :--Pois nominal,
potssse 25s par tonneau. Par voiliers pour
Liverpool :—Grainz 4s par 430 lbs.

FRET DEPUIS LE LAC ONTARIO.

F eur 20c par quart Grains 7e par minot.

DE CHICAGO.

Fret nominal: Maïs 14e nar minot expédié par
propulseurs. A Ohicago- 80c par 109 lbs pour
épiceries et autre fcec na poils. Fer en gaeuss,
$2 50 par tonneau.

BULLETINFINANCIER.

 

-_ New-York, 19 sept.—Or ouvert à1443 —
Change sterling 74. — Greenb: ‘:s achetes à
de 313 & 32 et veodu à 304 à 31 d’escompte
Acgeut — acheté à 5 d'escompte ct vendu à
54 et 53

CanriecD Dorwis Er Cie.
 

Il est reconau que les portraits
pour cartes de visite pour album
pris par M. Léveillé ne peuvent
être surpassés ta .t par le fini de
l’ouvrage que par Jeurparfaite res-
semblance. N’oubliez pas de faire
une visite à l’atelier de pothogra-
phie de M. Léveillé, au no 236 rue
Notre Dame.

2 sept.---2 sem

Vème Edition..
Telegraphie Generale.

DÉPÊCHES DE MIDI.
Par le Tétégraphe Transatlantique.

Lontres, 20 sept.—Les steamers Nupoléon
II etle Pennsylvania, de Now York, le 8,
est arrivé,

Berlin, 20 sept. - -Le comte de Bismark a
été très malade, bien que sonétat n'a inspiré
aucuue inquiétude.

Paris, 20 sept.—Le comité des finances
mexicain, qui s’occupait à négocier un emprunt,
se décourageetil a annoncé que l'empire du
Mexique est sans fonds,

Florence, 20 sept.—Une bande de brigands

 

23 8d par qrt; potasse 30s par tonneau, perinsse |.

   

  

surtout par le bon marché. . ;
: Le code civil de MM. Beauchemin et’

 

 

Groom er d'autres, avait en sa possession un
instrument pour ouvrir les portes fermées à
clef, lorsque celle-ci n été laissée dans la
serrure comme cela se pratique presque
toujours. JI avait aussi d’ingénieux insteu-
ments pour se procurer l’empreinte d'une
serrure. Co sont li des découvertes qui
devraiont engager les serruriers à rechercher
des moyens propres à déjouer la finesse des
flous. Le public leur en saurait gré.

—La pluie ne cesse pas de tomber et ce
qui reste de graios ou do légumes dans les
champs est a peu prés completewent perde.

—Depuis que le Rocky Mountain Bitters
est connu, nous avons le plaisir de le voir
dansles premiers hôtels de Montréal. A la
vérité, il n’a pas son égal. Il égaie sans
enivrer et n'est composé que de substancesles
plus riches du règne végétal. C'est en même
temps un tonique excellent. Essayez le.

   

  

santéqe vient de propozer PHon. Col. w
discoûrs éloquent: je me contonterai de quel-
ques paroles qui partent du plus profond d«

Je l’avouerai, je compte ce jour lo plus
beau et le plus heureux de ma vie, car j'ai eu
le bonneur de conduire au pied des autels ln
femme que j'aine de toute mon âme, el je ne
crois pus qu'il existe iei-bas de félicité plus

ite.
ass remercie done "Hon. Colonel Pritchard
de m'avoir confié sa fille noique,et je lui pre.
mets de faire tout en mon pouvoir pour la ren.
dre aussi heureuse que possiblo. .
À 9 heures les jounes mariés partaieut, par

les chars, pour les Chutes de Niugara, accom-
pi gnés des souhaits de leurs familles et de l«urs
nombreux amis.—L'Ordre.

Le CAMP A ST. JEAN.—Les autorités
militaires ont contremandé l’ordre
d’expédier à St. Jean, le 22 courant,
une brigade d'artillerie.

—Il y avait, hier, 390 prisonniers
dans la prison de Montréal, dont 202
femmes, et treize enfants qui ne sont

là que pour accompagnerleurs parents.

—Le nommé Christopher Kerby, qui
avait volé $300 à son maître, James
MeShane, a été arrêté eur le chemin
de Lachine par le detective Cullen.

Son complice, Alfred Fox, qui fu-
yait en sa compagnie, a été également
amêté.

Sème Edition.

EXPLICATION.

  

 

Nous pouvons assurer que malgré
qu’il ait été question, dans les conseils
du gouvernement, de nommer M. le
juge Coursol aux fonctions de député
adjudant-général du Bas-Canada, ce
monsieur n’a encore reçu aucune com-
munication a ce sujet. Il scrait mêtne
difficile de croire que M. le juge Courso
consentirait à résigner sa charge actu-
elle pour aller demeurer à Québec ou à
(Ottawa. Dans le cas où le gouverne-
ment voudrait nommer M. le juge —Les actionnaires de la société St.

Patrick ne se composent pas exclusivement
de membres de cette société. On no peut
mieux les désigner qu’en disant que ce sont
les officiers et les membres les plus influents
de toutes les sociétés irlaudaises. Ce qui est

à l’elect'uu des directeurs dont ndus avons
rendu compte.

SUICIDE.-—Jeudi, 13 au matin, la population

réveil gjeté dans l'émoi, l’on apprenait que
Judith Dion fzée de 3G aus éponse de Joseph
Messier de cette lozalité, était dans le cours
de ln nuit qui venait de s’écouler, tombée
baignante dans son sang, la gorge coupée d'un
coup de ra-oir. Ktait-co le réznitat d’un
crime, ou uno acte de démence de lu part de
la malheureuse? Les commentaires allaient
bon tio‘1, cependant le plus grand nombre
rejeltait toute idée de crime, par uno main
étrangère. :

Dans le cours de Paprés-midi, le coroner
Violetti a institué uno enquête sur le corps de
la défunte, les dépositions des divers témoins
entendues parmi lesquelles celle du Rérérend
J. D. Michon,prêtre, curé de Ito,ton, et le
rapporf de A. Durocher, Ecr, M. D., à la
suite d’une visite interne, ont démontré d'une
manière concise que la femme Messier d’une
complexion bystérique, élait sujette à des
égarements d’esprit, et que la malheuvcuse
n’avait goutlé aucun sommeil depuis près de
trois semaines. Le verdict rendu parle jury
est quo Judith Dion épouse de Joseph Messier,
s’est dans la nuit du 12 au 13 courant suicidée
en se coupant la gorge avec wn rasoir étant
momentanémentatteinte d’aliénation wentale.
La défunte étuit mere de six enfants, le

dornier ayant à peine quelques mois.—Cour-
rier de St. Hyacinthe.

MantaG3 DISTINQUÉ.—La Chapelle de la
cathédrale de Montréal était le théâtre,
mardi matin à 6 heures, d'uno bien pompeuse
cérémonie. On ÿ célébrait le mariage de M.
le Comte Phillippe-Arhur Quiqueran-Ville-
moble-Saveuse de Beaujeu et de Mademoi-
selle Mary-Emume Pritchard, fille unique du
colouel Pritchard.

Malgré l'heure matinale, et quoiqu'on n'eut à fuit irruption près de Palerme ; mais comme
les troupes nationales tiennent toutes les
principales places, cette bande sera bientôt
reprimée. -

Liverpool, 20 sept.—Pas de changement
sur le marché au coton. Ventes aujourd'hui,
10,000 balles ; le Middling uplands est a
13{d. par livre.
Londres, 20 sept.—Le marché monétaire

est tranquille. Les consolidés sont à 89% ;
l'Erié, 47} ; Plilinois Central, 783 ; 5-20
américains, 724.

NOUVELLES AMÉRICAINES.
Cincinnati, 20 sept.—On estime que vingt

millions de minots de maïs ont été détruits
par les pluies dans les bas fonds du Miami.
Dans le Nord Ouest on a enrégistré également
d'immenses destructions. Les routes sont

évêque de Marie-Ville,
latéraux.

Archevêque d'Orégon 8e rendant à lasacris-tie après le Saint-Sacrifice,
époux sg «.cuillés en ce momont au picd des
balugtres. ’

Ot une musique délicieuse.
lustres avait été érigé un aro-de-triomphe sur-

pas envoyé d'invitations, une foule nombrause
assistait à la cérémonie faite prr Mgr. deMont-
réal qui a prononcé, en cette Occasion, une de
ses plus tonchae 3s allocutions,

Par une heureuse et très rare coincidence
dit un autre journal, tandis que le mariage se
célébrait au grand autel, Mgr. Blanchet,
Archévéquo d’Oregon et Mgr. O'Connell,

officinieut aux autels

Ou a beancoup remarqué que le vénérable

bénit les jeunes

Duraut la messe, le chœur de l’Evêché
Au pied des ba-

loin d'amoindeirl'échec de M. d'Arcy McGee-

du joli villuge de Roxton Falls était à son :

faire de la

Coursol, il aurait probablement à
‘compter avec les objections les plus
‘ sérieuses et les plus raisounables de
la part de ce monsieur. .
| Au reste, rien ne nous surprendrait
moins que de voir le gouvernement
renoncer à l’idée heureuse qu’on lui
prête d’avoir voulu appeler M. le juge
Coursol au poste de M. de Salaberry.
La société perdrait un exceilent juge,
mais les canadiens-français obtiendrait
particllement justice et c’est surtout
ce quele gouvernement veut éviter!

| Nous ne pouvonsconcilier l’absence
de toute communicatton entre M. le
‘juge Coursol et le gouvernement, au
sujet de la place de député adjutant-
' général, et le fait bien certain que M.
Cartier ne sait trop à qui offrir la
charge de juge des sessions. Les mi-
inistres perdent totalement la carte,
; vraiment! :Ca  

Meépgric Lancrdr, |

—M. Huguet, Latour, autcur de
l’Annnaire de Ville Marie, se propose j
de complèter son ouvrage en y ajoutant
l’histoire des paroisses du Bas-Canada.
L’indication de l’ouvrage suflit pour
intéresser tout le monde au but prati-
que,“utile et patriotique de l’auteur.
Cet ouvrage sera publié à Montréal et
ne coûtera que 25 centins. Chacun se
fera un devoir de se procurer cet ou-
vrage,

BELLE OCCASION [D’ENCOURAGER UNE
GRANDE! œuvrE.—Mgr. Taché a cof
rigé, étant à Montréal, les épreuves
d’an ouvrage institulé, vingt ans de
mission, et qui devra sortir sous peu
de jours des ateliers de M. Sénécal.
Ce sera un beau volume de 300

pages, dont la vente sera faite an profit
de la propagation de la foi. Le titre
indique suffisamment que Mgr. y fait
l’histoire des missions du nord-oucst.
Ce scra donc inévitablement une

œuvre palpitante d’intérêt. Elle est
attendue avec anxiété par: tons ceux
qui savent qu’elle doit bientôt paraître.

—La même quantité de bois quiflse vendait
l’annéo deruière à Québec $20,000, rapporte ‘
cette année $35,000. Les marchands de bois
de l'Ottawasontà pou-prèsles seuls qui o'aicat
pas à se plaindre:

BANQUE DU HAUT-CANADA.—Les Di-
recteurs de la banque du Haut-Canada
annoncent qu’ils vont publier prochai-
nement un état de leurs affaires et que
leurs créanciers ne subiront pas d
pertes ultéricures.

—Il parait que l’on a l'intention de
place Jacques Cartier un

 

 

 
monté de l’écusson des comtes de Beaujou avecà la baisse; ventes 83,000 mts; de 42 dso pour leurs couleurs et leur devise :Chlougo, et 40 à 490 pour Milwaukee,

=remet

MARCHE AUX BESTIAUX.

dupes, les orateurs et les journaux fédéraux '
ne se génent pas de mettre en circulation, une

ire toute contraire, la véritable peut-être,

parc orné d’un bassin, de fleurs et
d’arbres. Il ne serait pas mal à propos,
en même temps, de suivre le conseil

devenues impraticables dans un grand nombre
d’endroits.On lit dans le Messager Franco Améri- Washington, 20 sept. — Le secrétaire  

     
 

Ato =
a ) ~ Seward est maintenant hors de danger, N us venant beaujen. , |du Herald de ce matin, qui dit que l’on

pre que cola convient au besoindu moment.| Comme s’il voulait répondre aux insinuations _— New York, 21 sept—On dit

qus

Steph Ouavons pu nous procurer la liste sui-| ferait mieux de jeter à terre le monu-pici ce que nous lisons dans la Minerve du

|

de sos ennemis, le général Grant vient de se Montréal, 21 sept. 1860.

|

l'ancien Hexd Contre des a oPeco,

|

[30t des membros et amis de la famille qui yep, et
12 courant: prononcer, nous ne dirons pas sur Ia situation paMsrohéà In passe et peu aliments. beaucou d'adhésio b D rego étaient présents et qui ont sigué aux régistres : T, 1 >il à 1 : 6. il 2

“ A l’époque de Is coalition, non seulement politique, mais sur ta conduite qu'il entend of » Ze et Lequalita. oor: 2: 5.00 ® S00. beaucous d'armes de top argent, Le vicomte, G. . de Beaujeu, Mademor- & € qu ! , est a vérit ‘ 1 est loin- M. Brown était dans l'opposition, mais il

|

tenir à l'égard de tous les partis.

|

Le Repu- [Vaches à Liit........., .2».00  30.00' armesD secrète ot ons quels oe eae (setles Bouche, Marie Alice et Yromne del Eire une omementation, su
était pérERMINÉ, au dire de ses amis, DE SE blican, de Chicago, publie le résumé d'une;

,

‘*_ extra... ---80.00 560.00 diées en Teland ment empaquolées of expé-

|

Beaujeu; Mademoiselle Philoraène Aubert de| Ment decrépit de Nelson,oude le repa
RETIRENDE LA VIS PARLEMENTAIRE. Li avait! conversation quan de ses correspondants a Vaux,ire.qualité sosanieessouse 40 . 9.00 e Gaspé; » colonel Pritchard ; le major de] CATASTROPHE DE Jounsrows.—Une
resoame, peu de jours auparavant, QU'IL| eue avec le général, à Cincinnati, à la suite |. Zo qualLosseseee £00 6.00 ———

ie

Montenach et sa Dame ; Monsieur, Madame correspondance américaine donne les
N'AVAIT PLUS DE PARTISANS EN CHAMBRE,|de son refus de quitter le théâtre pouraller Moutons,Jére qualité...700 8.00 CODE CIVIL, et Mademoiselle Perrault de Lisières; M

|

détails suivants de la catastrophe lors. ;
quedepuis ses infortunes électorales de 1858

|

saluer Ia foule qui l’acclamait en dehors,  — Zème qualité..…....…...…. 400

|

6.10 —_— LaFrersye ot M. Ernest Stuart ; Mgr. Blan- du passage du présidentà Johnsto |
saro-Chambre, Sram COMPLÈTE-| « Le général Grantavait observé, de même| Agneaux, donesertie 3.00 4.901 MM. Beauchemin et Valois ont eu l'heu- thet. archoréque d'Orégon ; M. le chanoine Au mosnent a arrivait le ‘convoi "on
mrpl “A CoreendentcprelePrési- Cochons, 1droqualité… 222.212! 8.00 12.00| etuse idée de publier une édition du Code civil anc,de l'Evôché ; M. Dufour, curé du ,estimait à plus 'de‘600 le nombre des ‘

personnes qui se trouvaient massées sur
cette fragile passerelle (planches jetées ;
sur un canal abobdonné,et profond'de
30 piedsà Sotendroit). Le train s’é-
tait à peine arrêté et-M. Johnson et le
général Grant selevaient de leurs siè-
ges pour paraîtresurla plateforme da
wagon, quand eu lieu d’acclamations
enthousiastes, un horrible craquement
se fit entendre suivibientôt de cris dé-.
chirants et de clameurs plaintives. La!plateforme placée sur le canal . vondif”

destinée dans leur pensée
et qui le sera sans doute,

ette édition est aussi complète qu’il soit
possible de le désirer : elle contient outre vne
table des matières courte, claire et facile,
toutes les autorités citées par les codificateurs
au-dessous de chaque article et

%

plus un d lonel Pritahprécis

des

.cbangoments introduits notre

|

le colonel Pritchard ayant proposé uancien système de lois

par

le nouveau code,

|

santé ‘ aux jours longe. et Fearon deCe travail est dû à laplume de M. de Belle. [son gendre et de ea fille,” M:-depou fouille, auteur déjà biew pithde Plasieurs Beaujeu y répondit comme sui:. -
notre droit.® Oette œuvre seule dursun prix

|

Medames"et:Messieurs,infini à l'édition de MM. Beauchémia

Côtesu du Lac ; M. Roux, curé des Cèdres; |et plusieurs autres membres du clergé dontmalheureusement nous n'avons pas les noms,Il éteit plus de 74 heures quand lacérémonie s’est terminée.
Il y eut, après, un déjeuner splendi-e chez M. Perrault de Linières. M.

2ème qualité...…....…... 5.00 7.00

——

—————————

ARRIVAGES AU CANAL LAOHINE, 3
8 Hs. A. M LE 20, JUSQU’ 8 Hs

A. M. LB 21 SEPT.
Fleur 852 qrts, aloalis 48 opte, bourre 82 ti.
ttes, Blé d'Inde 1,100 - » AVut Promège 05 ee, 00 mts. dvoine 600 minots,

MAROHES DR L'OURST.
Milwewkie, 19 sept-Blé ne. 1 forme maisd'affaire, 81.96 à 300 No. 2 91.75 à 1.80 ;

oettes 54,000 mte. Fleur Fed
ago. 19 — Blé no. 1 moins eher ; 93.04

mémoire de ceux qui suivaientalors les débats à devenir populaire
t.

pour rendre difficiles ses relations avec M.du parlement. . . . ohnson, en excitant la jalousie de ce dernier“ Un homme qui tenait un tel langage et

|

et en faisant des distinctions individuelles entre-qui prenait CNE DÉFERMINATION comme Selle |eux. II était décidé à ne pas encourager, par

|

PEPU!Sque nous avoms mentionnée, n'avouait-il point un seul acte ou une seule parole, des pro-per là même qu’il Enadraitque 84 CARRIE-

|

cédés ausel déplacés ; il ne désapprourait2e POLITIQUE ÉTAIT FERM QE Moins, d'ailleurs, les teatatives ayant pourQUIL LUI ÉTAIT 1MPOSSIBLE|de faire supposer qu'il spplaudit aux Vues po.
litiques:de-Président, général Grant aD'ALLER PLUS LOIN?
toujours compris que, après le Président,il

  

“ M. BRown ÉTAIT DONC À LA VEILLEDE
JEENR AUX ONTIES SA DEFROQUE POLITIQUE,

|

est à la tête de l'armée des Etats-Unis, eigitmuehaoconfédération.” qu'il n'est nullement le chefd'en parti politi.
“Où ae nagé la

. «italien,qui02% sums, longusqu'ilpouvaitêtre     "Ohi , _ Coque. I no‘considère pasl’armée comme uae 3:07. No. 2 $1.78 4 1.90. Rosotteo 150,000 mts, et] Iraccoutaméque-je suis:àparier Le ;armée de politiciens, et il n'entend w'on Mais plusfacile

504

; recettes 96,000me " "Valois. Mais co n° a Va 19

oué

àParler en publio, |de se rompre parle milieu et luede:
is ONT.re armde do p il pes qu'on

Mais

plus woe 00m "UN co n'est pas là son seul avan vour-n'attendes pes de moi;‘tn réponse à la 300 personnes gisaient pêle-mêle au
Blab odds of TR eh . ES : 4 Cet 4e LM amet ‘ rate ii, 8 ae , .- 5 ; __ de Lane SUL a Uh 1H OF 5 .. . dre dees ads : Tear aves PPT : 04e Se Ry LE = ow; À REYTHARHe PAbilson A a ‘Lub.ft ’ : tt ;
ee or Dalal al Rapid fre i feces. t,o. - ar an) 5 2j 101"1 mets PU sea à us shai ve Hans UO *  iv, ,



 

fond du précipice. Des secours furent CONNAISSEZ VOTRE DESTINEE
immédiatement organisés, le président
et sa suite joignant leursefforts à ceux
des témoins de cet affreux accident,
On parvint à grande peineà dégager la
majeure partie des victimes de la ca-
tastrophe ; puis, avec leur aide, on
procéda au sauvetage de celles qui se
trouvaient ensevelies sous les débris
de la plateforme. Ce travail opéré,
on put constater avec horreur toute
Pétendue du désastre. Treize per-
sonnes dont plus de la moitié étaient
des femmes, gisaient sans vie sur les
berges de l’ancien canal ; cing autres
étaient mourantes et plus de quatre-
vingts personnes étaient plus ou moins
grièvement atteintes On s’empressa
de secourirles blessés et l’on fit ander:
a Pittsburg tous les médecins disponi-
bles. Das que ceux-ci furent arrivés, |
on transporia les blessés chez eux et
on leur administra tous les soins que
réclamait leur état. Les morts ont été
déposés dans une salle de l’Hôtel-de-
Ville. Les arrangements relatifs à la
circulation des trains ne permettent
pas au Président de demeurer plus
longlempssur le lieu da sinistre, il se
remi; cn route, non sans avoir laissé
une somme de $500 enyre les mains
du maira et l’ordre de le tenir, jour par
jour, au courant de l’état des blessés.
Une autre correspondance fait re-

marquer quela résistance de la crinoline
a fait tomber presquetoutesles femmes
en avant et que leurs blessures sont
sartout à la têle. Chose étonnante,
c’est que pas un seul enfant n’a péri
quoiqu’il y en eut un grand nombre sur
le pont improvisé. La plupart des hom-
ces qui ont été blessés avaient les jam-
bes fractarées. Un jeune homme inarié
depuis peu, ayant cu les deux jambes
brisées, sa femme, qui était arrivée en
toute hâte, se jeta à genoux pour remer-
cierle cicl d’avoir épargnéla vie de son
mari.
* Une dépêche de Johnstown, en da-

te d’hier, réduit à quatre le nombre
des victimes de la catastrophe de ven-
dredi. Par contre, le nombre des bles-
sés dépasse le chiffre primitivement
donné; il ne s’élève pas à moins de
150, dont la plupart sont hors de dan-
ger,”

|

  

 

Madame E. F. Thornton, la célèbre astrologue,
Clairvoyants et Paychometricienne anglaise, qui a
émerveillé les savante du Vieux Monde, reside
maintenaut à Hudson, New-York. Madame
Thornton possède le don de seconde vue à wn si
haut degré, qu’elle peut dévoiler des faite de la
plus haute importance sux celibataires ou person-
oes mariées des deuxpouce. Dans ses extases, elle
vous fait le portrait de ia personne que vous ma-
rieres, ot à Sarde d'ua instrument d'une grande
puissance, nommé Psycbomotrope, elle exécute
tune copie parfaite de l'époux ou l’épouse future
de ls personne qui ls consulte ; elle fixe aussi la
date du mariage, ls position sociale, les prinoipaux
raits au caractere, eto., de telle personne: Wes
tuilliers de certificats sont là pour attester que ce
n'est pas ld dels blague. Sur demande elle ex-
pédiera un certificat attesté ou une garantie écri-
fe que le portrait transmis est authentique. En
transmettant par lettre une petite mèche de che-
veux et désignantle lieu de votre naissance, votre
ige, vos dispositions et votre teint, et y ajoutant

sffranchie adressée à vous-même, vous recevrez
par le retour de la malle le pertrait et lee rou-
seignements désirés. Toutes communissticns
strictement confidentielles: Adressez confidentiel-
ement, i Mavaxe E. F. THORNTON, Bureau de
Pose, Boite 223, Hudson, N. Y.
2% wai 1868 6m—tlé—219

J OHN STREET,

BIJOUTIER MANUFACTUREUR
ET

FABRICANT DE BOITES DE SIONTRE.

PETITE RUE ST, JACQUES,

MONTREAL.
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COLLEGE Sre. MARIE.

SÉANCE PUBLIQUE, LUNDI, 24 SEPT, A 8 i. P.M.

PRESIDENCE DE MONSEIGNEUR.

EMPRUNT PONTIFICAY.

La clôture de I'emprunt ponctifical est fixée
au 30 septeuibro. Le monde catholique a ré-
pondu à l’appel de Son Bien-Aimé Pontife.
Dès le premier mois la France souscrivail

plus de 20 millions de franes. En Belgique
et aux Etats-Unis lo clergé ct les fidèles so
sont signalés par un généreux dévouement.
Le Canada ne peut rester en arrière. Afin

d’activer le zèle catholique, Monseigneur de
Montréal invite le clergé et les fidèles de la
cité et des environs à cette séance où les
principaux citoyens et des membres de l'Union
Catholique et des autres sociétés feront con-
maitre la sécurité et les avantages de cet em-
prunt comme placement et comme témoignage
de dévouement à la cause catholique. TSENSPyarrepTarn

Décès.

EET    

Le 17 courant, a Roxton ‘Falls, Willian
dor , N. P.. à l’âge de 54 ans.

“AUX TYPOGRAPH:S—
Un ou deux Typogroplies et un Jubber trouvernt

de l’emploi à co bureau. 21 sept.

AVIS SPECIAUX.
PHARMACIE CANADIENNE |

COIN DES |

Blues Crag et St. Lambert!

PE

Burn,
1

 

 

 

  
     

  

Les Docteurs DESJARDINS & |
=. .. QUEVILLON ontle plaisic d’an- |
“= aoncer au public qu’ils ont ouvert

une Pharmacie dont l’éteadue
fo leur permet d’espérer une large
2 part du patronage public. Is of:

frent eu vento toutes soites de -
Médioamente, Remèdes patentés :

Parfumeries, Savons, Iuiles, Peignes, Brosses et
Artioles de Toilette et de Fantaisie aux prix les
plus modérés Les marchands de In campagne
pourront surtout y trouver do bons avantages !
8uus tuus lee rapports. Les Drs. Desjardins et
Queviilon prennent en méme temps l’occnsion
d’avertir le public de Montréal qu'ils continuent |
commeparle passé, à pratiquer lu Médecine de 7
heures &. m. à 9 heures p. m., dans leur bureuu,
au haut de leur pharmacie et pour les vieites de
nuit à leur résidence privée.

Dr. J. A. DESJARDINS,
No. 885, rue Ste. Catherine.

Dr. C. QUEVILLON, i
Ne. 087, rue Ste Catherine !

23 ma 18:0. 1s—216
 

W A. CURRY,
eo Auenl de Biens-Fonds et Complable
QENCE FOUR TERRAINS ET MAISONS,
Prêts sur l’ropriétés Foncières,

Bureau :--No. GA, Grande Rue St. Jucques.
L«s capitalistes étrangers sont respectueusement

invités de s'adresser à M. Curry.
24 juin 1806. - 1a—242

(Quux QUI VEULENT PROFITER
de lu baisse sur les Cotons peuvort aller

fairo une visite à

M. SAMUEL CHAREST,

rue St. Laurent, près de la ruo Craig,
Enseigne du Pavillon Français

21 avril 1866. 17 juillet. _ Juo—190

 

LE PALN KILLER!! (Tae-Douleurs)
guérit les rhumes subits, les enrouements,

a dyspepsie vu l’indigestion, les orampes et les
douleurs d’estomne, les dérangements d’intestins,
les coliques de peintres, le choléra asiatique, Ia
diamhée où in dysenterie.
Vendu'nus vieux prix par les droguistes et les

épiciers.
Démandes le Pain Killer de Perry Davis ; n’en

prenes point d’nutre
. 26 juin 1866. 2cs—q, b-h et h—242
 

Lse hommes de profession, les étudiants, les
commis, les femmes et tous ceux dont la digestion
est difficile faute d’air et d’exercice, retireron t
presque toujours un grand soulagement en faisant
usage de Pilules Toniques et Antispeptiques de |
"Colby. Les personnes qui ne peuvent prendre
aucun autro Tonique, prendront oes Pilules sans:
difioulté, sans danger et ce qu’ily a de remarqua-
ble, sans en augmenter le dose.
7 sept—804 im

(FLE GRAND REMEDEA NGLALS

—— Célèbres Pilules de Sir Jemes Clarke, pour les
femmes.- Cette médecine inappréciable ne faillit
amaiode guérir toutes les douleurs dangereuses
incidentes à la constitution des femmes.
El‘es modèrent tous les excès ot fait disparuître

toute obsteuction, provenant de n'importe quelle
cause, et régularisent la menstruation.
Dans tou: les cas d'affection nerveuses, dou-

cars de reins et dans les membres, lourdeur, 67 ti-
“ coment, pelpitetion du cœur, stettement de s-
prit, b ues, maax de téte, lueur blsnchen,et
toutes les maladies oocasionnées par un système
en mauvais ordre ces pilules guériront quand
même tout autre moyen aurait faillit. -

 

Cen’est pas seulement aux gros capitalistes
que l'on fait appel. Les ouvriers, isolément
ou en s’unissant, peuvent facilement trouver
$66 montant d’une débenture, rapportant $5
d'intérêt ou plus de 74 par cent.

Onespère que nos Seigneurs les Evêques
, de San Francisco, de l'Orégon et des Monta-
gnes Rocheuses pourront honorer cette réu-
nion de leur présence. ’
 

VENTE PAR AUTORITE DE
JUSTICE.
 

Sera vendu, LUNDI, le huitième jour d’uotobre
prochain, à DIX houres précises de l'avent midi,
au bureau des soussignés Notaires à Montréal, no.
18, rue St Sacrement, la propriété ci-après décrite
et appurtenant à ln communaute de b'en qui exis-
teit ci-devant entre Dame Ellen Menhers, de la
paroisse de Montréal et feu James McGregor, son
mari, décédé, savoir :
Deux lots de terre sitzés dans ln Paroisse de

Montréal, près de la cité de Montréal, dans le fief
St. Joseph, les dits lots désignés'ct connus comme
lots nos. seize et dlx-sopt (nos. 16 et 17) d’après
le plan de la dito dropriété tire par H. P. Perrault,
srpenteur provincial, duns lo mois de juillet, mil
huit cent soixante et deux, projet No. 3, conte-
nant cent piede de profondeur sncionne, mesure
française, bornA au frout par la rue St. Joseph, en
arrière par les lots numéros quatre-vingt-six et
quatre-vingt-sept sur le dit plan, et du côté sud-
ouest par le tracé d’une rue de trente-six pieds
de largeur, avec une petite maison de bois érigée
sur le lot numéro seize, .

Les conitions de la veute scront dounées au
temps de la vente, ou à demaude par le Sousaig aé.

RCS8S & ISAACSON,
Notaires Publics

21 sept—3s 2ps 816

 

ERDUE.—#82 de récompense.
Une vache grasse (à tuor) poil cenûré

(cornes moyennes), échappée do la rueSte. Ca-
therine, près dela ruc St. Denis, ce matin à 74
beures avant-midi. :

Quicouquela tronvera et en donnera notice au
bureau dé cc journal, recevra la susdite récom-

POsept 8i- 816

OITES A EMPAQUETER.
—Les Marchands et autres, ayant besoin

de BOITES A EMPAQUETER, peuvent en être
fourni, à un court avis, chez GILL & !GEEN,
Mnnufaotureurs de Boîtes à Empaqueter, Obar-
pentiers et Menuisiers, au coin de Ia rue Bona-
venture et de la ruelle St. Michel. (Voyez l’an-
nonce dans le ** Montrésl Dircotory’ page 485.)
21 gept 4i-816

CAMPBELL & CIE, ont
e Tegu un maguifique choix de Mar-

chandises couvenable pour Is saison présente et
prochaine, qu’ils délivreront à ordre à un prix
très modérés pour argent comptant, où crédit
responsable. :

No. 142, Grande rue St. Jacques.
21 sept 1s—816
 

VOYAGE DE PLAISIR
LA
2GROSBOIS
Le Basteau-à-Vapeur BEAVER, Capitaine M.

Demers, partira de son Quai

DIMANCHE prochain, le 23 courant.
A 14 bh, p. m. pour L'Isle Grosbois, arrêtant en
allaut et en revenant, à Boucherville et Varennes

IN y aura une bandede Musique:et un Piano à
rd. I

De Baffrai.hissements seront servi à bon mar-
cher.

Prix du passage : 1 Isle Grosbois et
8740. Boachernille, 25 cents. .

31 sept

EMENAGEMENT.

La Compagnie d’Assurance des Citoyens et la
Société de Construction Pormanente Provincialie
ont transporté lours bureaux au no. 10 Place
d’Armes, ci-devart coupé par le Banque des
Marchande. : EORGE B, MUIR,
815—28 Gérant.

N A BESOIN d’une grande

816
 

 

 

  

cinquante centins accompagnSs. d'une enveloppe .

Varennes, des

VENTE A L’ENCAN.
PAR L. DEVANY,

‘A VIS PRELIMINAIRE.
GRANDE VENTEDEGRAVURIS, ETO.

Le soussigaé a res: une consignation de ls cé-

‘de Paris, Londres. Hague, Berlin et Bruxelles, qui
sera vendue par catalogue pendant cette semaine.

Le joue sera donné dnus une prochaine announce,
aus:itot que les catalogues seront préparés.

L. DEVANY,

Encanteur.

gh AISON A LOUR.

Une encienne et bonno maison d’affaires dans le
Village de Lachine, connue sous le rom de OT-
TAWA HOTEL, ci-devant 1a propriété de ls Sus-
cession Luilamme, y compris lu maison de 1x pesé s,
le quai, !’allée aux bitles, etc, le tout en boa etat.
Voici réellement une excellente cceasion pour ua
homme d’affaires qui voudrait se trouver une
place avantageuse pour continuer un commerce
profituble. N’udresser à

WM. WILSON,
314—2s 93 Ruo Alexandre.

N DEMANDE UNE JEUNE
Fille qui sacho bien fairé la cuisine et

l’ouvrage en général. On donnera de tons gages,
S’adresser au ne. 296 rne Notre-Diino.

815—4i

PoetEUR LEMIRE,

No. 483 RUE CRAIG,
Coin de la Ruelle Perrault, Montréal.

HEURES DE CONSULTATION ;
De 8 heures a 10 heures a.m,
De 12 heures à 2 heures p m.,
De 5 henres à 8 heurcs p.m.

17 get - 313 jno.

INATTES IWALLICANTE.
re()ee

813

   
 

 

60 Balles viennent d’êtra reçues ot sont à vendre
par NELSON, WOOD & Cie,
315—13 29 Rue St. Pierre

AVIS PUBLIC.

Les Soussignés feront ay plication à la Corpara-
tion de Montreal, pour obtenir Is permission
d’ériger un Engin à Vapeur à leurs Usines, rue
St. Antoine. .

N. & A. C LARIVIERE.
Carrosserie du Canada.

20 ecpt—10i 316

 

 

      

CHEMIN DE
Um

   

FER GRÂxD TRONG
DU CANADA

Ligne des Steamers d’Halifax.

Des arrangements ont été faits pour établir une
ligne de steawers entre Portland et lalitax pour
le transport de la Farine et au fret.
La ligne sera bebdomadnire et commencera à

marcher dans dix jours. Le jour du départ sera
soigneusement annoncé.
On fers des contrats pour le transport de la

Farine de Montréal à Halifaxà raison do G5c par
quart, et d’autres places en proportion.

C. J. BRYDGES,
Directeur Gérant.

31

  

 

15 sept
 

A LOUER.

Trois m-isons en brique sur 1'Union Avenue,
près de la rue Dorchester, nos. 14, 12 ot 14, ap-
partenant à M. Joseph. Elle possèdent toutes les
uméliorations modernes et scrout prête au com-
mencement d'octobre ; aussi à louer Ia maison de
première clnsse no. 3 Près de Ville Place. Le
loyer de ces deux maisons est de £65 par année
avec lra cotisations. Aussi une petite maison, no.
16 Union Avenue, qu’on mettin en bonne ordre.
Loyer £45. S’adresser a USBORNE & Cie,
815—28 40 rue St. François-Xavier

ESTAURANT DE DOLLY.

M. H. T. Privett, (ci-devant d’Ilamilton, C. 0.)
prend ja liberté d’annoncer qu’il a repris l'établis-
sement ci-dessus, ct qu’il le tiendra fermé pendant
quelque tewps pour lui FAIRE SUBIR DES
REPARATIONS. Quand il sera réouvert, meublé
et qu’il possédera lea meilleures erpèces de vian-
des, On pourra le considérer comme un Restaurant
de première olnsse. Le public est respcetucusement
solicité de l'encourager.

18 sept

POCHES A GRA(N ASSORTIES
20.00 de DUNDEE, aux PRIX de FA .

BRIQUE.—A vendre par

812-1s

 

 

 

jno—3813

 

M. LAING,
877 rue des Commissaires.

E DR. J. M. TURCOT,
venant de se retirer de ia Société

Turcot et Giraldi, s’empreese d’offrir ses remer-
ciments pourle patronage qu’il à reçu de ses amis
et du public.

Le Dr. Torcot, désormais,so livrers entièrement
à sa profession. Consultations à toutes heures,
Bureau: Nu 30, Rue tanguinet.

12 cept—: ,308 .

A LOUER.

Le haut de la bâtis:e, au coin des rues MeGill
et St. Maurice, contenant sept chambres à coucher
Salon, Salle à dfuer et Cuisine, convenable pour
une résidence de première classe, ou maison de

 

 

 

ension. On peut aussi y faire de magnifiques
ureaux  B’adresser sur les lieux.
19 sept 18-314
 

UILE pe CHARBON!!—
On a maintenant en mains Jes HUI-

LES suivantes, que nous garantissons quant à ls
sécurité et à l’économie. Nous ne vendous pas
d'huiles inférieures ou dangereuses— ,
Cedar Creek,” * Great Western,” ¢ Li-

verpool,” ¢ Aurora,” « Parsons,” ¢ Stone.”
‘Bous quelques jours, ¢ Hartford * et * Atlantic.’

Oes huiles seront vendues soit par charge de
chars ou en lots convenant aux acheteurs
On peiera $1.26 pour bons quarts a l'huilevi-

D. MORRICE & CIE
12 sept--1m_ 52 rue St. Pierre
 

A QUEBEC.
. THOMAS ETIENNE ROY, écuier, No. 8 Rue
St. Joachim Haute Ville. est agent de l’Union
Naltonale por tout le district de Quebec. 11 est
en conséquence autorisé à recevoir des abonne-
ments ot annoncespour le dit Journal et ses re-
que seront regardés comme paiement au bureau de
l’Union Nationale.

 

lèbre muison française de MM. GOUPIL & CIE,| d

LA FAULEITE 4864

 

A CTE DE FAILLITE 1864.

DANS L'AFFAIRE DR

JAMES DAGG,de Montréal,
MEUNIER.

INSOLVABLE.
Le soussigné a été nommé syndic dans cette

affaire et requiert les partics int-ressées de pro-
duire leurs réclamations d’ivi à deux mois do cetta
ate. .

T. 8: BROWN,
Syndic officiel,

Montréal 16 sept. 1866. 2s—311

Ov TROUVERA une BONNE
PENSION au No. 12 rue NotreDa-

me, près du quarré Dathousio, dans une famille

 

privée. Couditionslibérales. 23—808

HS. D. MILLER & Cie.
CONFISEURS.

AVIS.
 

A ce x qri peuvent y être intéressés:
En vous informant que ncus avons agrandi nos

Magssins déjà considérables, ct que nous y avons
ajouté plusieurs des plus nouvelles Machines, nous
permettant du remplir nos ordres plus prompto-
ment qu’autrefois;et tout en remercient nos
nombreuses pratiques des deux Canadn, nous leur
promettous de les servir, comme par le passé,
d'articles supérieurs de la Mrnufscturo de

CUS. D. MILLER & Cie,
Coin des rues St- François Xavier et Notre-Daure.

Reçu les lor prix et prime 1863 et 1865, pour le
meilleur et l'assortiment le plus consiléravlo.

18 sept 2m:—309

OCIETE D’AGRICULTURE
du Comté d'Ilochelagn. Exhibition annuelle

d’uutomue. Cette exposition, sous le contrôle do
In Société d’Agrioulture du couté d'Hochelaga,
se tiendra dans la grande Prairie, sppartenant a
Sir W. E. Logan, et situéo entre In rue Panot et lo
Chemin Papineau, dans cette cité, SAMEDI, le
ZVe jour de septombre couraut, à DIX heures a.m

AUSS:
LE CONCOURS ANNUEL DK LADBOURS,

sous la direction de lo susdito Société, nura lisu
eur la Forme do M. John Monuteith, à In rivière
St. Pierre, MEROREDI, le 10e jour d'octobre
prochain, à 9 h a. m.

Par ordre,
IHUGIT BRODIE, sn,
Secrétairs et Tréacrier.

jd—2fps—300

UX TAILLEURS—Le Guide
de Glenerosse pour la coupe pratique

des vétements, (édition revisée). Rapports men-
suels et semi-mensuels de modes. Equerres, échel-
les de mcaure, etc, à vendre.

McMILLAN rv CARSON
148-160 rae McGill :

3 sept

17 gept—Im

A
|I  
  P fromsn whalesoma vegetable compound, prepared

Taocholeest wnteriats the Vogetablo Kingdon can PA
A. The Proprietor has succeeded nt length In

: daute.

| RRR

 

L'EXTINCTEUR,
POMPE A INCENDIE PORTATIVE

ET

FONCTIONNANT  D'ELLE-MEME.

Les inventeurs de cette merveilleuse pompe i
incendie, qui éteintle feu non au moyen do l'eau
comme les pompes ordinnires, mais avec du gaz
esrbonique, est l’œuvre de deux savants feauçais,
le Dr. Carlier et fou Mousicur Vignon, Commsu-
dant du Géuio. Rien de plus simple et de plus
prompt que cette pompe qui, uno fois chargée de
£87, pout rester (les nunéos ct Mes nunécs sans 80
déranger et toujours prête à fonctionner. L’ap-
préciation qu’en à faito l'Abbé Moigno, chargé
par le GOUVERNEMENT FRANÇAIS de lui
fairo un rapport officiel sur les qualités do cotto

 

1B REMEDE7UNIVERSEL,

RADWAYS READY! RELIEF|
(Soulagement promp! de Rudway.)

i

LI guérit instantanément les Douleurs?
 

ET C'EST UN PREVENTIF POSITIF

CONT nouveile découverte, suflit i clle seule pour 1 ro-
cowmauder su public. Nous extrayons de ce rp-
port le passage suivant * 4
“Lu poupe à incendie du Dr. Carlier et du!

Commandant du Génie Vignon, n été csssyje
devaut moi et nombre de membres des Socivtés
Ecientiliques et do In presse. On avait entussé sur
le torrain de ln Societé d’Encoursgement toute
espèce de matières cnflummables dans un appentis
construit à cet cifet, et lorsque lo tout fut bien
allumé, l'un dus juventeurs, portant sur s:n dus
Inppureil magique, ét ignit le feu en quelques’
secondes au moyen d’un MÉLANGE L'EAU KT;
DE GAZ CARBUNIQUE, laucé aves uno force
werveilleuse par l'instrument.”

L'Emporour fut tellement satisfait du rapport
de l’ALbé Moigno, que pou de temps après, «6 13
août 1865, le Afoniteur Officiel contenait le décrô-
d'état suivant :
‘A Pl’avenit, tout nnvire partant du Havre

aveo des émigrants, devra avoir à son bord doux
“* Extincteurs’.*”

Cette poupe n aussi Été ca:nyéañ Montréal daus
le moie d'Avril derniee, et les ofli wes di dépar-
temeut du fou en ont fait les plus grants élog s
La presse de Montréal nn nuesi été unanitme a
vanter les éminentes qualités de cotte bello ct
utile invention, appelée à rendre d’immeuses ser-
vices à ln société.
Chncun sait quo dans un incen lie, Vest caus

au moins antant Ce dommuges à uno propriété
que te feu lui mômo; l’Extireteur tout en ûtei-
guant, laiæe intact tout co qui n'a pas été atteint
par le feu,—nvantage dont chacun pourra wppré-
cier l'importance.

Si l’Extincteur est d'une immonse utilité au
centre meme de [a ville, où le sorvioo des pompes

so fait aves promptitade, on comprend qu’il est
indispensable pour les institutions et résidences
situées moins avantagement sous ce rapport, ci
encore plus pour les villnges et parvizses, où l'ur-
gsnisation contro les incendies est sinon tout-a-
fait nulle nu moins bien insullisaute dans lu
plupart des cas.

Uee considérations, nous n’en avons aucun
doute, auront le Lon cllet d'engager les intéressés
à se prévaloir d’une invention à lu Luis pen coi.
teu:e, eflicace et toujours prete au besoin —Le gaz
qui compose la charge de l'Extinoteur, n’a nucau
effet nuisible pour lu sauté,—et il n'y n non plus
suoun dangec d’explosion. A chaque acheteur, il
sern donne uuc circulaire contennat les instrue-
tions néceseaires pour se servir do In pompo
Nous donnons ci-dessous Inliste des prix pour

les diverses grandeurs de l’Extineteur—nveo le
prix de la charge de gaz carbonique correspon.

LISTE DES PRIX.
Charge

No. t l'uur Etablisseuunts peu con-
sidérables...….….….........$25.00 $0.50

*¢ 2 do do do..….….….…. 30.00 0.75
“ 3 duo Résidences, Bureaux, etc. 36.00 116

** 3 do Théâtres, Vaissenux, Ma-
gasine, CLC.....88500000, 42.00 1.50

“ 5 do Voñtes ct chemins detur. 45.00 1.76
“ G do Manufictures.......... 43,00 2.00 

    

    

    

 

   

  
invigorate, but will notintoxicate. The Proprie-
tor En anfely ay that althowgh only recoutiy
offered to the publie, tia rœphiily taking the,

A} vince ofother Bitters wherever 1t has teen intro.
duced. As a leverage, Tonle, Apctiser, &e..
and in easca of dyspepsia, Inpguor, dirziness
in tha hiesd, disoriieresd stomach, nervons and
generns dibd ity, &e, it Las been found Ture
fuuble

DIRECTIONS. [Tas
A wineglassfull as occasion requires. od i

: Prepared atthe ELECTRO-MEDICALIEX
\ Lay 138 Great 81, James Kircet, |

Montueas undertheitatmedinte surpervision il
JH of the Proprietor, i

ArfAéBfinory i
Lyman, Clare & Co.

884, 5t. I'aul Strect, Wholesale Agents. |H

an—815

La Compagnied'Assurance

PLACEMENT DES CITOYENS

 

Bunkav : No. 39, RUE ST. FRANCOIS-
XAVIER,
MONTREAL.

18janvier la—I11

ASSOCIATION VINICOLE DE LA CHAMPAGNE

L. JAUNAY et Cie.
REIMS.

Le soussigné vicnt de recevoir par le steamer
SIF, du Hävre, une consiguation de ce délicieux
VIN, surlaquelle il attire l'uttention du commerce.

GEORGE DENHOLM,
No 33 rue St. Nicholas

8fps-2m-273

VENDRE un magnifique lot
A. bâtir, situé sur la rue Craig coin de la
rue Sanguinet vis-à-vis la rue Gosford, bien situé
pour le commerce en conséquence des milicrs de
personnes qui y passent continuellement, près du
palais de justice, du port et du ma ché Bonsccours
a vendrepour É4N0 a vingt ans de crédit a 6
par cent d'intérêt.

AUSSI.
Une quantité de lots situés dans toutes partica

de la vitle a conséder de puis $10) & $1000, sur
les rues Sherbrcoke, Crayg, Mignonno, Ste.
Catherino (Est) chemin Rare ete.

: AINSI.

 

2 noût.
 

Que deux propriétés l’une au village du Sault
au Recollet avco maison et dépendance a vendre
pour $600, une terre a St. Guillaume d'upton
contenant100 acres tenant aux deux extrimités à
deux rangs double, et à une quinzéne d’arpeat de
l'église St. Bonaventure a vendre & très bas prix

DE PLUS.
$3000 appliqués sur biens-fonds en cetto cité a

constitution de rente, a vendre aveo réduction qui!
rapporters 12 par cent, bypothéqué jar privilège,
spécial de bailleur du fonds.
Pour voir plans, et condition s'adresser. |

GUILLAUME DAVID. Agent général.

Bureau d'agence no. 31.rue £t.. Vincent
5 sept—Im—3fps .

ETUDE
L’ACT4

CONCERNANT

 
 

TOOSFTOIUS OF LAOMINISTHATION

. fournies à demande.

A vendre pour argent comptaut sauleiment par

T. THOMPSON,
Soul Agent Canadien Français à Moutréal et

Agent pour les nutres parties du Canada.

 

DE

“L’UNION NATIONALS
Moyen facile pour tout le monde

de se procurer gratis unc des
trois Éditions de cette fouille.

2DUPION QUOVLDUEUNE,
Cette édition (q: :coûto $5 par année) sers end

voyée gratis à toute personne qui nous transmettre
©s noms de quatre abonnés nouveaux, payant six
mois ou un nn d’avance. Si les sommes transmises
sont pour six mois d'abonnement seulement, In
personne qui aura fourni les nous n'aurs droit
qu’à six mois d'abonnement gratis ; si elles cou-
vrent un au d'abonnement, elle aura nécessaire-
ment droit à un an. Cette même édition scru nusel
envoyée gratis, aux mémes conditions, à quicon-
que ne pouvant trouver 4 abonnés à l’édition quo-
tidienne, en fournira 6 à l'édition de deux fois ln
semaine, ou 9 à l’édition do 1 fois par semnine.
EDITION DE DEUX FOIS LA SEMAINE

OUette édition coûte $8 par année. Nous la
fournirons gratis à quiconque nous transmottra les
noms de 4 nLbounés nouveaux à cette édition et
paynut G mois ou unan d’avance.

DITION DE UNE-FOIS PAR SEMAINE,
Cette édition coûte $2 par annéc. Nousla four-

nirons gratis à quiconque nous transmettera les
noms de 5 abonnés payant 6 mois ou un an d'a-
vance.

Sclon que les remises comptant soront pour un
an ou six mois seulement, la personne qui les aurn
procuréce aura droit à 6 mois ou un an d’abonne-
ment gratis. '
K3"Dans le cas où les abonnemonts recueillis

sernient pour différentes éditions, ct qu’on serait
embarrassé de préoiser à quelle édition leur nome
bre donne droit, l’on n'aura qu'à nous écrire
à ce sujet ct nous nousempresserons de donner les
renscignements requis.

T. THOMPSON,
Soul Agent Canadion-Français à Montréal,

et Agent pour la vente dans les
autres parties du Canada, de

L'EXTINCTEUR, Pompe à Incendie porta-
tive et fonctionnant d’elle-même,

 

 

 

BUREAU:

No. 22, RUEST. GABKIEL
3A l’adresse oi-dessus l’on pourra se procu-

rer tous les renseignements néceseires sur cette
merveilleuse invention. Des pamphlets et cirou-
Isires contenant des instructions détaillées et pré-
cises sur le fonctionnement de cette pompe, seront

Les Messicurs du Clergé, les Directeurs et
Directrices de maison d'Education ou de Charité,
les Fabriques de Paroisse, les Conseils Munici-

Cho‘éra Asiatique,

[nn Fièvre Jauna,

La Petite Vérole,

Sr autres MALADIES CONTAGIEUSES!

SES P ROPRIBTÉS

Comme ANTI-SEPTIQUE,

DESINFECTANT,

Al. TI-SPASMODIQUE,

CONTRE-IRRITANT,

STIMULANTDIFFUSIF,

RUBEFACIENT,

NERVINE,

ANODYNE,

SUDORIFIQUE,

FEBRIFUGE.

Il wa pas dégal dans la Matière

Médicale?
 

SURETS CONTRE LE CHOLER A

L Jest paz d'épildémie, quelque sabtite, ma
ligne ou prompt qu’elle soit contre l’orgnnismo

nintain, gui puisse résister nu Rudway’s Ready
Kclicf, si on l'empluie À temps. Si vous étes attn-
qué du choléra, ou de ln diarrhée, prenez imumé-
dinteinent (sous forme liquide) une bonne dosu de
cette médecine méléo à de l’enu, et Invez-vous
toutes les purtics du corps aves le Relic pur
Aussitit que vous aves pris la potion, vous vou
eentirez plug fort ; cela vous purifiers lo snug,
urrélocales progrès de linflamiantion, nrrêters
l'engorgement, vous roulngora des crampes, des
spesmes, vomissements ct hinmeurs ; cette méda
sine vous réchnufllora tout le systéme et régulari-
ra In circulation dn sang. Quolqu:s doses arrd-

teront les évacuntions morbides causées par lu
choléra. Chaque dose du Relief augmentera les
furces du mala fs ot neatrslizera les oléments ma
ling du choléra ou rutros poisons ayant leur siège
dung Pestomac. [1 ompêcicers In désintégration
des purtics aquenses du sang (la principale cxuso
do In prostration du systeme.)

Si les promiers symptômes du choléra sont
counbiltus avoc le Roady Relicf, le médicnment
trivmph ra et lo pationt seen guéri.

Le Choléra est-il contagieux ?
Les médecins ne s'accordent pas sur .colte

question. Notre opinivn & nous, o’est que In CON-
TAGIUN DU CHULERA ne 8’6tond qu’sux feces
ov ex réments des patients. Los personnes qui vont
dune des cabinets d’aisnrce oi ont passé des, cho-
lériques ou qui couchent dnns des lits entachés
d’excrémients de cos malades, PEUVENT PREN-
DRE LA MALADIE. Pour vous garder de ce
danger, arrosez avec le READY RELIEF le plan-
chor des chambres de cholérigues ou le linge qui
leur a servi ; arrosez œussi copiousomentl’intérieur
des privés, dos urinaires ot empreignez-cn nussi
votre linge. Cela neutraliserales effets malirs du
choléra ou de toute nutre muladie contagieuse.
l’ersonne nc devrait entrer dsns un cabinet
d’aisance étrange sans avoir avec lui uno BOU
TEILLE DE READY RELIEF. .

Comme Boisson
POUR

FAGILITER LA DIETE:
LE RADWAY’S READY RELIEF, mélé à de
l'eau, n’a pay son égal au monde. .Les voyageurs
devraient toujours en avoir une bouteille sar eux.
Lo changement d'oau, la diète, loz fatigges du
voyage, etc, oscasionnent fréquemment le reld-
chement des boysux, la diarrhée, les coliques,
etc. Une oueillerée à thé du READY RELIEF dans
un verre d'onu, vous ssuvera de tout cela, et vous
le trouverez un tonique sain et un stomachique
précieux.

Pourusagegeneral
. . 276

Chaque famille devrait avoie le READY RE
LIEF chez soi. Dana toutes les ‘maladies gubites
ou les accidents, il donnera ua soulagement im-
médiat. Il u's pas soa égal daus le monde pour

PREVENIR OU GUERIR
LA FIEVRE JAUNE,

LA FIÈVRE DE NAVIRE,|
LA ROUGEOLE, “

RHEUMATISME;-
NÉVRALGIE, Ch

“ MAUX DE TÊTE, ;4
cL MAL; DE:DENTS

Rhumes de Cerveau, Rhumes de.
‘Gorge, Enrouements, I'In-"

 Sienisa, 1a Ditherle,.©.
… etle Uroupe. >

 

    ux, les Compagnies de Bateau-à-Vapeur. le

io généralement sont humblement priés d’a-
resser leurs commandes, sojt par lettre ou autre
ment à T.THOMPSON, No. 23 rue St. Gabrie
mi s'empressers de leur transmettre par le.retour
e le malle, les renseigrements demandés.
Une de ces pompes peut être vue dans nos bu

ropriétairos de Fabriques ou d’Usines,—et les
ul

 PAIX : 25 CESLABOUTÉEÉE:
READY RELIRF, vu qu'il y a our‘ le: marché

saus pareil ælles sont l’œuvre d'agents autrefois
à notre service. Soyez sur vos gardés, et n'ache-.
tes pes de READY RELIEF à moiss Phi

 

&
' N. B. — Domandes toujours le RADWAY'S

 

plusieurs contreiaçons et imitations de oe. remdde..};
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LANOTOT et THOMPSON resux a Jpotie ne ports la signature fac simile do RAD:ATonaldevraitdienePrlet qu À DOHAMBREà coucherdans woe maison | ral age 1005 Propriétaire de FUN  CESIREGUARD. 4 juillet 1805. _ 28 | WAYne On. Enene une famille :feançaiss Où an> Montréal 67 à . : . VARD. | T= = TT So| Cans a) LEAel U
aecontenant80pilier,etentourée oR en pourtalt avoir Le déjeuner ot oan. cor or A - CU |MONTCINELS | | Àvendre partousLosdrogaisntesd'inarchésdéenvoyée franco, eur réception d’me pisstre et 5 per.“S'adresser à “ W” au bur eu de dejournal | Jollebrochure de cent et quelques pages grand |.  - + - DUN CoE JOHN RADWAY. M.D. at Ole,ncibacd.NA d Plast 815-31 eve > a A ® |in-octavo,contessnt un ire du statut, le DT RE de he rs‘Boulagentpour les Etats-Unis et les provinces a rr texte môtiede le loi, les Bd es de Pratique FATRIOTE CANADEN; iERA 22.016,Run.Yam, 0ape ee ROSES,Rochester, N°Ve ERDU.—Un chien blancfrisé, Va paquetdeCartes deViaiteFrançaises,mpri- leapnéeda lite, aimel qu’ : PAIE PRISONMIER EX 1888. SR. ESAGE
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(QEULE LIGNE DIRECTE
~~" POUR LA FRANCE

lle lignede slenmersde 1re classe
pagnie. @inkrale Transatlantique enire
NEW YORK ET LE HAVRE

, touchant à Brest.
AR Les ues steamers de cette

ligne favorite pour le contiuent parti-
vont du quai n. 50, MORTE RIVER commesuit:

Nopoléon III, de, New-York,...samedi 8 se;t.
Pereire, capt Duchesne...... ..samédi 22 sent.
Ville de Paris, capt Surmont....samedi 6 oct.
Europe, capt Lemaire. .........samedi 20 oct.
Napoléon IIE.................8#medi 3 nov.
Periert ...…...….....0........#medi 17 nov.
-Villo de Paris.........…......#Amedi { déc.
Furopé.......…...............8medi 16 déc.

PRIX DU PASSAGE EN OR:

de le,

; ‘ Première cabine. $135 | Seconde cabine... $80

Y compris le vin de table p. l’une et l’autre classe.
Le 2de cabine de ces steamers est égale à n’im-

porte quelle 1re oabine des vaisseaux qui laissont
ce port. Les passagers qui ont l'intention de dé-
barquer à Brest se:ont pourvus de coupons de che-
mins de fer moyennant $5 pour les premières et
93 pour les secondes.
« Boins médicaux gratis
¥ {Des BSTEAMERS extra, alternant avec In ligne
de le malie,et à meilleur marché que ceux de
cetté ligne, feront le voyage direct au Ilavre.

PRIX DU PABSAGE EN OR.
Première eabine, y compris lo vin
Entrepont, sves nourriture supérieure
Pour plus amples détuils s’adressor à

T. W. GRIFFITH & Cie, Agents,
Coin des rues St. Françoi Xavier

et St Sacrement.
1 sept 1866—1a 299 Montréal.

MOISE SAUCIER
PROFESSEUR DE PIANO

41 rue des Allemands.

sav

40

 

 

10 sept 306—Im

"E\TABLISSEMENT de Tein-
i turier de Montréal ayant obtenu une
Médnille.-— Bureaux, 13 rue Bleury. Tous ordres
pour Teind.e, Légrnisser, etc, exécutés prompte-
mentet efficacement.
Hardes d’Hommes nettoyées en 48 heures et

rendues presques nouves. On teint en noir ct en
brun tous les Merorodis .

7 sept— 804 6m JOSEPH BOËSE.

COMPAGNIE DE
Navigation Canadienne

DE L'INTERIEUR:

LIGNE DE LA MALLE ROYALE
POUR

Beauharnais, Cornwall, Prescott, Brockville
Gananoque, Kingston, Cobourg, Port

Hope, Darlington, Tote tv et
Hamilton.

DIRECTE SANS TRANSBORDEMENT

1]

 

 

Ie waguifique Vapeur en fer GRECIAN,
Cupitaine CLARK HAMILTON.

Laissera le BASSIN DU CANAL, Montréal, à
NEUFheures a. m., et LACIIINE a l’arrivée du
convoi, partant do la STATION BUNAVENTURE
à MIDI, JEUDI, lo 20 Sept, pour HAMILTON et
ies PORTS INTERMEDIAIRES, et faisant con-
nexion 4 PRESCOTT et BROCKVILLE aves les
convois do la CITE D'UTTAWA, de KEMPTVIL-
LE, PERTH, ARNPRIOR, etc., ct a

TORONTO ET HAMILTON
avec les diverses lignes de chemin de fer et de ba
teaux a vapeur pour les Chitesde Niagara, Buffa-
lo, Collingwood, London, Stratford, Sarnia, Cha-
them, Détroit, Chiongo, Milwaukeo, Galena, La
Baie Verte, St. Paul, etc.
Le ecrvice de cette ligne est des plus complets,

ct les avantages qu'elle offre aux voyagours sont
supérieurs à ceux des autres lignes.
EFLo Frot est pris 4 des tux excessivement

bas, et l’on donne les taux de transit complet sur
le chemin de fer Grand Uccidentul,
Pour billets de passage et autres informations

s'adresser & D. MCLEAN, aux Hotels, à PETER
FARRELL, un Bureau du Fret, Bassin du Canal,
et au bureau No. 73 Grande rue St. Jacques.

ALEX. MILLOY, Agent.
vle —Zv0

JETNA COMPAGNIE D’AS-
SURANCE SUR LA VIE.

Revenu clair pour l’aunée finissaant le
ler juillet ...........+...........#1,165,834

Recertes pour l’année finissant Ir juillet 2,642,336
Nouv. polices  *¢ “ lersept. 12,863

“ émises en soiit seulement... 1,350
La sormme ToTALB des profits est divisée tous les

ans entre les assurés.
Dividende pour 1865: OINQUANTE POUR

CENT de Ia prime.-
Une moitié des recettes faites au Cunada est

investie dans cette province.
Toutes les réclamations dans l’Amérique Bri-

tannique sont réglées en or.
Presque toutes les polices sont émises sur le

principe de nou-confiscation.
Unepartie seulement de la prime annuelle doit

être payée comptant, l’autre moitié se trouve être
payée par les profits.

Compagnie n'assure exclusivement que
contre la mort, ce qui is rend sûre et solide Kllo
n’assure pas eontre le feu.
Pas de charge extra pour services militaires

rendus pour défendre les provinces.
Saocursle Britannique-Américaine, 85 rue St.

François-Xavier, au-dessus du bureau de ls Com-
d’Assurance Etna contre le feu, Montréal.

8. PEDLAR et OIE, Administrateurs.
46 juillet 1866. 1a—268

T ECONS PRIVEES DE TENUE DES
i LVRES EN PARTIE SINPLE ET DOU-

BLE, Arithmétique, Lecture, Compostion, et
Eoritares en vingt différentes maniéres adoptées
pour le commerce, affaires professionnelles et cor
respondances privées. Les dames sont enseignées
dans des'appartements séparées. Pour plus de
détails, voyez le soussigné, ou adresses à son
adresse franco.

20. PROT. LONG,
Ne 507 rue Ciaig, 1lontréal.

1m—1286

Stainmering
EGAYMEMT GUERI POUR
‘toujours avec les APPAREILS BREVETES

de BATES, auxquels ont été devernés une médail-
le à l’eahibition de Londres en 1862 et dout le
* Ilustrated London.”* Nousa fait les plus grands
complisrents.
Pour hlete descriptils et renseignements

s'adresser à BINPSON & OLE., 377 Ouest, 2;éme
rus, New-York, boiie 5026 :
6 sep | Co 308—1m

RIEUTORD & De TONNANCORU
-MAROHANDS-TAILLEURS,

t d'offrir leurs sincères remerciements

3 mal 1866.
 

 

16 août 1886,
 

  

 

dans le lecal ef-devant ccoupé MM. Larue et
sd* Ole.marchands.tailfeurs, ‘
Quiséues Postes à L'oussr DB La PRARMACIE
. Du Da. Psoaure.
Comme le passé, les soussignés r’efforceront

de mériterpar leur atteation loue ponotoaiité
honorer, la contiauati dupatronage de publie»

1

com os du u pu

canadien. 2. ; PIN PU AP

… … IMBUFORD&De TONNANCOUR.
Les pursetines eeenvers les Bouseignés

com sous ie

sans wai Us seront forcés den
a avocat. _.

RD & De TONNANCOUR

FT e SOUSSIGNÉ ayant adopté le système
de vendre pour argent comptant, aus tou-

jours en mains un bon Assoitiment de BOTTES
GT SOULIERS qu’il vendra à un petit profit.
Ceiwmme tout l’ouvrage cera exécuté avec le même
acin ques’il était fait aur commandes spéciales, le
Soussrgné pout conséquent le pçarentir.

Gn° pout per 2. CLERKIN,
No. 429, Rue Note Dame.

20224 acût. 1m—
 

Ferronneries ! Ferronneris3
MAISON

SANGER RY FRERRy

No. 281 et 283, COIN DES RUESST,
PAUL ET ST. GABRIEL

MM. SANCER er FRERE sont heureux d'an-
noncer à leurs patrons et su publicen général que
grâce à leur bieuveillant encouragement, ile ont
pu augmenter considérablement leur fonds de
commerce, et que, comme par le passé, MES-
SIEURS LES MARCHANDS DE LA CAMPAGNE
trouver ont ohoz eux, outre un assortiment complet
et varié Je Ferronneries, des Peinturce, Huiles,
Vitres, Vernis, Fer en Barre, etc., eto.
MESSIEURS LES OUVRIERS pourront aussi

 

ALMANACH COMMERCIAL DFE MONTREAL
 

CHAUSSURES.

DANIEL HARMER......160, rue
3 ° St, Laurent.
«dB Fabricant et marchand de bottes

 etsoullers et de cairs de toutes des-
criptions.

Cus. LENOIR,
MAGASIN DE CHAUSSURES,

496, Coindes rues Notre-Dame et St. Pierre,
Ouvrages faits dans les derniors goûts, avec des

matériaux de première qualité et à des conditions

 

    -
6

libérales.

 

 se procurer à leurs Magasins, des outils do toutes
sortes d:5 meilleures manufactures.
La Maison SANCER xr FRERE aura toujours

en mairs pour les familles, des ustensiles de cui-
sine, coutellerie, argenteric éleotro-plaquée, ca-
burets, huiliers, etc, etc. ;—aursi—un assortiment
complet et varié de poëles de cuisine à charbon et
à bois.
Les soussignés ont confiance que l’attention

scrupuleuse avec laquelle ils rempliront les oom-
mandes dont on voudra bien les honorer, leur
méritera In continuation du généreux encourage-
ment dont on n bien daigné les bonorer jusqu'ici.

SANCER ET FRERE
16 mai 1866 6m—210

OMIMINTE.
HENRY I. GRAY,
OHIMISTR ST PHARMACIEN,

No. 144, Grande, Rue: St. Laurent, Montréal.
Etablien 1859.

 

 

FERBLANTIER ET PLOMBIER

Sr.GEURGE er DRAPEAU
Porblontiors ot Plombiers,

PERRONNKRIES KT APPAREILS A GAZ,
1v4, Coin des itues St. Laurent et Lagauchetière,

Moutréal.
Tous ordres exécutés uve goût, ponctualité et

à bas prix. .

 

 
 

FERRONNRIES ET PEINTURES.

SAMUEL HOLMES,
ENSEIGNE DU SOLEIL RT DES TROIS DARILS,

283 et 235 Rue St Paul, Montréal.
Peintures, huiles, vornis, vitres, brosses, blanc

du plomb, blano de zinc, couleurs préparées ct
sèches, huile de charbon, lampes et cheminées en
gros et en détail.

 

 

IMPORTATION NOUVELLE.

J.B GOURRE,

G. LEPAGE,
IMPORTATEUR DE FERKLONNEHIES, POELES DE OUISINE,

DOUBLES ET A OIARDON.

210, Rue 8t. Paul, coin dela Place Jacques-Cartier 

 

Importateuret Fabricant de

PLUMES ) D' AUTRUCHE

VAUTOURer "OF FANTAISIE
En Gres of en Détail,

J. B. GOURRE se charge do tcindro et réparer
toutes sortes de vicilles plumes et les remet à neuf.

No. 210 Granderue St. Laurent,
LA -à-vis le Marché St. Laurent,

MONTRÉAL.
23 avril 1806. Gm—I191
 

Seule Ligne Quotidienne
D'EXPRES AMERICAINE

De Montréal à Ogdensburgb, Prescott, Brockville,
Kingston, Oswego, Rochester, Toronto, Nia-
gera et Lewiston.

Les Vapcurs nouveaux à deux Etayes

EMPRESS, LORD ELGIN,
Cart. Carr.

WA Charlebois. J. IL DeWat,

L’un des buteaux ci-dessus partira du Bassin du
Cenul TOUS LES MATINS (dimsnches exceptés)
à 7 heures ct de LACHINEà l'arrivée du cunvoi de
9 leures, qui part de In Station Bonaventura pour
OGDENSBURGII et PRESCOTT, arréinot a Co-
teau Landing, Cornwall etles ports intermédiaires,
Misant connexion avco les aplondiies vapeurs des
lacs, ONTARIO, BAY STATE et CATA-
RACT, qui font connexion exncle avec toutes les
lignes de chemin de for de l’Ouest sur les rives
nord et sud du lao Erié, pour toutes les pinces au
sud et à l’ouvst, et par bateau à vapeur directe-
ment de Buffalo à Cleveland, Détroit, Milwaukce,
Chicago, ct los ports intermédiaires.

Des billets pour tout leo parcours sont vendus
par I. 8t DIZLER, 93 (nouveau numéro) Grande
Rae St. Jacques,ou aux hétele,par C. C. McFALL,
Agent de billets, Bassin du Canal, ou par

OWEN LYNCH, Agent,
Nos. 55 et 56, rue de 1s Oornmune

pls—210

#> Compagnie du Ri-
con chelieu,—LIGNE de la

MALLE ROYALE entre MON
TRÉAL et QUÉBLC, et Li-

gne Régulière entre Montréal et les Ports des
Trois-Rivières, Sor3l, lierthier, Chambly, ‘l'erre-
bonne, L'Assomption, Yamnska et autres ports
ntermédiaires.
A partir de Lundi, le 17 Sopt., et jusqu’à avis

contraire, les Vapeurs de la Compagnio du Ri-
chelieu lrisseront leurs Quais vespectifsa comme
suit, savoir:
Le Vapeur QUEBEC, Capt. J. B. Labelle, par-

tira du Quai Richelieu, vis-a-vis la Place Jac-
ques-Cartier, pour Québeo, tous les Lunbis,
Menoakpis Er VENDREDIS soirs à 6 heures préci-
ses, arrétant, en allant et revenant, aux Ports de
Sorel, Trois-Rivières et Batiscan. Les personnes
désirant s'embarquer à bord des Vapeurs Océa-
niques, a Québec, seront certaines do se rendro
à temps en prenant leurs passage à bord de ce
Vapeur, vu qu’un Tender devra tes transporter
aux Steamers Océaniques et cela sans chargo
extra.
Le Vapeur MONTREAL, Capt. R. Nelson,
rtirs tous les Mamvis, Jxupis et SAMEDIe soir
6 Leures précises, pour Québec, arrétant, en al-

lant et revenant, aux ports do Sorel, Trois-
Rivières et Batiecan.
Le vapeur COLUMBIA,Cept. Jos. Duval,per-

tira du quai Jacques Cartier pour Trois-Riviéres,
tous les Manpia et VENDREDIS, à deux (2)beures P.
M, arrétant en allant et revenant à Sorel, Maski
nongé, Rivière du Loup, Yamachiche, Port St.
François ; et partire de Trois-Rivières pourMon-
tréal tous les Dimancurs et MERCREDIS, 4 2 heutes,
P. M., arrétant à Lanoraie. À son voya
vREDI de Montréal il serendra jusqu'à Champlain.
Le VapeurMOUCHE4 FEU, Capt. Evariste

Laforce voyagera sur les Rivières St. François
et Yamaska, en connection avec le Vapeur CU-
LUMBIA, à Sorel.
Le Vapeur VICTORIA, Capt. Charles Dave-

luy, partira du Quai Jacques-Cartier pour Sorel,
tous les Maanis et Venprepis à 3 heures, P, M.,
arrétant on allant ot_revenant à Repentigny, La-
valtrie, St. Sulpice, Lanoraie et Berthier ; ct par-
tira de Sorel tous les Luxnis et Jsupis à 4heures,

° M.

Le Vapeur CHAMBLY, Ospt. F. Lamoureux,
artira du Quai Jacques-Cartier pour Chambly,
us Jes Marois et Vaupæepis, à 3 heures, P. M.,

srrétant en allant et revenant, & Verchéres, Con-
treomur, Sorel, 8t. Ours, St. Denis, St. Antoine,
St. Charles, Bt. Marc, Belœil, St. Hilaire, et Bt.

 

16 mai 1866.
 

Mathias, et partir de Ohambly, tous les Saxevse,
à 2 heures, P. M., et les Menorepis à midi pour
Montréal.
Le Vapeur TERREBONNE,Capt. L. H. Roy

partirm du Quai Jeoques-Cartier pour Terrebonne
tous les Luxpis, Marnis, VEupasois et Sauzpis,
8 heures P.M., arrétant en allant et reveavat à
Boucherville, Varennes, Bout-de-L'Ile, et Lashe-
nale, et partira de Terrebonne tous les LUNDIs à
7 heures A. M., Manpis à 5. heures A.M., JEupis
à 8 heures A. M., et Bamkpss à 6 heures À. M.
Le Vapeur L'ETOILE, Capt. PE. Malhiot,

partira du Quai Jacques-Cartier pour L’Assomp-
tion, tous les Lumpis Mannis Vænprenis,et Sa.
MEDIS, d 8 heures P.M., arrétant en allant ot re-
venant, à St. Paul L'Ermite, et partira de L’As-
somption tous les Lumps à 7 houres A.M., Mar-
DIs à 5 heures A. M, Jkvois à8 Leures A. M. et
havy À 6 heure À. M. ble d

mpagnie ne sera responsa les qon-
tante d'argent où effets valeurs, à moine qu'un
Jonnalssement spéciéant Ia valeur, me soit signé

cet.

Bureau DieCompagaleduRichaies, No.203

Roo des 0 J. B. LAME Ageat-Générel.
ourennde Le moque NL LAà ae

Montel, 18 'oept. 1006.) °°
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‘Dans le plu
chelaga, V .
borne, ot i plusieurs autres endroits, hoes de In

DANS LE MAGASIN DE T. TIFFIN ET OIE.,
À l'enscigue du Marteau, Montréal.

Wu.McWATTERS,
MARCHAND DE FER,

No. 179, GRANDE RUE St. LAURENT,
2me porte du Marché St. Laurent, Montréal.
Clous coupés, serrures, couplets, biches, polles,

lourches, peiutures, huiles, vitres, wastic. Assor-
timent complet de fe:ronucries pour meubliers.

SANCEK er FRÈRE,
IMPURTATEURS DE FERRONNERIES,

ENSEIONE DE LA SOLE DE LONG,
283 et 285, Coin des rucs St. Paul et St. Gabriel

Assortiment complet de ferronnerie, quincaillerie,
pu êles do toutes sortes, outils pour mcnuisiers,
peintures, vernis, ctc.

 

HORLOGERIE « BIJOUTERIE,
G. BRAZEAU,

HORLOGER ET BIJOUTIER,
No. 51, Grandoltue St. Laurent, Montréal,

 

 

Toutes réparations faites avec célérité, svin et
À des prix modérés.
 
 

LIBRAIRIE.

W. DALTON,
Coin des vues St. Lauronl et Craig, Montréal.

 

 

Dopôt de livres, papeterie et jouruaux, vend
ousles journaux français et anglais, etc.
 

MARCHANDISES SECHES.
McCLURE ET CASSILS,

IMFOUTATEURS DE MARUHANUISES SECHES ET D'ETAPR
Bonnetterie, Gants et merce:ie,

MANUFACTUKBNING DE CHEMISES ET COLLKTS,
Maguein de chemises du Canada,

No. 40u, RUE NOTUE-DAME, MONTREAL.

ISIDORE PAQUIN,
MAGASIN LE MANCHANDISES SECHES, DE TAILLEUR

ET DE MODISTE,
No. 27, Graudo rue St. Laurent, Montréal.
M. Paquin tient constamment ce qu’ily a de

plus complet dana ces trois branches de commerce
et des plus modérés.

 

 

 

—MEUBLIERS,Erc.,
OWEN McGARVEY,

7,9 0t 11 RUE ST. JosEPN, 2ME PORTE DE LA RUE
MCGILL,

Manufaciureur et marchaud en gros de meu-
bles de ménage unis et élégants, de toutes sortes.
Les commandes venant de In campagne sont rea-
plics aveu pouctunlité,où les olfets envoyés aveo
soin Raus charge à part
 

—PLANOS.7
GOULD er HILL,

INPORFATEORS Dis PIANOS,
Orgues de salon, Musique en evilles,elo.,
No. 115, GRANDE HUE HT. JAUQUES,

MONTREAL.
29 neyt. 1805. 14—26

AUX GAPITALISTES.
” \/ i t

À VAUDLY OÙ à LOWBL,
HOUHELAGA, a quelques pas de la Bar-
rière, DEUX JOLIS LOGEMENTS, avec

ardins. Loyer, £25. Les deux logements à ven-
dre pour £350 ; le terrain à constitut et de gran-
deur requise. ,
Terrains et Batisses pres du -Canal.
Un terrain faisent front sur les rues Commune

et Queen,vis-à-vis le bassin des vapeurs du Haut-
Canada, à l'entrée du Conal.

Il y à sur ce terrain une bâtisse de 40 x 150 pds.
à deux étages. dont le premier et la cave peuvent
être transforwés à peu de frais en une glacière
considérable, et le second pout servir pour loge-
ment ou emmagasinage. 1
Ily men outre d'autres bâtisses qui peuvent

servir comme fonderie, disiillerie, dessicateur de
grains, et contienuentles diverses machinesd’un
moulin àanté. Lo tout avec un privilége d’eau
du canal.

 

~—DB PLUS—
A Hochelaga et Avenue Colborne,
Deux grands terrains bien adaptés pour y cons-

truire des CORDERIES, Oes terrains seront di-
visés de grandeurs requises.

 

Une place de choix pour hotellier, marchand de
rovisions +11 « tres, sur Ja Rue Commune,vis-à-vis
o quai ¢  , apeurs Océaniques Oanadiens, coin
dele)” au Port ;

A VENDRE.
Doux logements en. pierre, tout neufs, et rap

portant un loyer do £90, à Hochelaga, à quelques
arpents de le Barrière. :

 

Une maison double, de première classe, en bri-
ques, sur le chemin de Montréal à Lachine à quel-
ques pas de la Barrière St, Joseph. .

 

Une terre de 112 arpents, avec une maison,
grange eto., à Berthier, à une lieue de l’Eglise,
rivière Bayonne, et à l’intersection des différents
chemins qui conduisent de Berthier aux paroisses
environnantes, ‘c’est une excellente place de com-
mece.
Une bâtisse en pierre, située au coin des rues St

Gabriel et Ste Th rèce,de G1x 48 pieds ; c'est une
exoollents place pourides barseux, étant éfquelques
pas du Palais de Justice.

Terrains a vendre a consiitut,
t des quartiers de,la ville, et àHo-

St. Joan- Avenue Cole Loe otItBsLION, ts,
1 sin et vo" 2 No. 90, Gatalet

VENDRE DANS LE VILLAGE
rquel se trouve construit un superbe moulin
| ierre ou por un englu de 12 à 15 chevaux. Le |
Soussigné vendr gré de l’aclieteur, l'empla-
cement ot Je mou.inaves engin, où l’engin seul.
Conditions - faciles. - 8'hdresser sur ‘Ice lieux àM
Prosper Laroche,ou 4 M. Raphael Camirant, No.
213 rue 8t Paul, Montréal, :

1m—20325 août. .

(JHAPLEAU & RAINVILLE,
Avooats,

No. 66, RUE ST. GABRIEL, MONTREAL,
M. Chapleau suivra le district de Terrebonne et

les circuits de Vaudreuil et de Soulanges.
M. Rainville continuera 4 suivre le circuit de

Rouville.
28 août 1866 jno—291

ESAT BE CHARRUES . ET
grand parti de labours. .

L'tesai de Charruss et autres Instruments
Aravoiros ainsi que le grand parii da lavour pro-
vinoial aura lieu sur ls ferme Logan, à Montréal,
mard’, lv deux octobro prochain, & neuf heures
a.m.

IRE Crassp.—~Uuverls aux luboureurs de toutes
les parties de la province. Six prix: ler, $50;
Ze, #40 ; 3me, $30 ; 4me, $20; Sme, S15 ; Ome,
$10.

Que CLasse —Ouverto aux laboureurs de toutes
les parties de la province ayant moins de 31 nns.
Six prix: ler, $40; 2me, $20; 3me, $20 ; 4mo,
$15; Sme, $10; 6me, $56.

Les entrées devront être faites le ou avant le
29 aept.
Pour plus amples informations, s'adresser au

secrétuire. .
G. LECLERE,

No. 616, Rue Craig,
1m—301

F4res ATTENTION!
II. DEVLIN

TEINTURIER ET DEGRAISSEUR,
Tout en remeroiant ses amis tant de Montréal que
des environs pour le bienveillant patronage qu’il
en a reçu depuis six ans, a l’honneur de leur an-
noncer qu’il est prêt à exécuter d'une manière îr-
réprochable toute commande qu’on voudra bien
lui confier. et cela à des prix auasi modérés que
possible. Il 66 fera un devoir de livrer les artisles
au ternps promis. N'oubliez pas le Nu. 38rue San-
guinet, et le No 724 Grande rue St. Laurent, où
vous rencontrerez H. Devlin, lo teinturier et dé-
graisscur pratique.

29 août

 

4 sept
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NOUVEL ETAHLISSEMENT CANADIEN
ENSEIGNE DE LA BOULE D'OR.

MM. LALONDE & DEMERS
SONT MAINTENANT ÉTABLIS

AU NO. 2309, RUE McGILL,
4E PORTE A GAUCHE DE LA RUB NOTRE-DAME

EN ALLANT AU FLEUVE,

Un Magasin général

DRAPS, TWEEDS ET AUTRES MAROHAN
DISES D’ETAPE.

 

 

Un département important à été agrégé à cet
établissement, c’est le département de la con-
fection des haides, qui est présidé par

M. AMÉDÉE LARUE,

l’un de nos premiers tailleurs cunadions ot dont
In réputation est depuis longtemps établic.

Meusiours les Militnircs sont spécialement invi-
tés à laisser leurs commandes pour uniformes, qui
aeront exécutées d’une façon irréprochable, tant
sous le rapport de la coupe que de l’excollonce des
draps fournis.
MM. Lalonde et Domers osout espérer que par

leur attention à satisfairo les exigences du public,
ils recevront leur part de patronage. Duns tous
les cas, ils n’éprgneroat rien pour le mériter.
20 février 1860. juo—139

Avis aux Dames.

 

 

No craignez plus les abcès aux seins. Un pre-
servatif ot remède sûr et certain existe. Demandes
“ l’Infaillible du Dr. L... .pour les femmes" pré-
paré par DuBerger et Cie, Murray Bay, et chez
toutpharmacien respectable.

18 sept. 1866. la—18
 

J. D. LAWLOR,
Manufactureur et Marchand
-de Macnixas A Couvre,invite
respectueusement les persor-
nes qui se proposentd'acheter
des Moulins à Coudre, à venir
examinerl'assortiment étendu

| et varié de Machines de pre-
mière classe qu’il a en magasin, avant d’aclieter
ailleurs. Nous avons à vendre des Machines pou-
vant faite n’iwporic quelle couture avec du FIL
CIRE, des Mao ines de SINGER, d° notre propre
manufacture; des Machines de SINGER, de la
manufacture de Singer, Now-York ; moulivs
(muets) de PLANER, BRANSDORF et Cie, pour
tailleurs, cordonniers, et les familles ; Machine à
Coudre de C. IRWIN et Cie. premier prix; Ma-

 

Aussi, toutes lca Machines employées dans la ma*
nufacture des bottes et chaussures. N. B.—Toutes
les Mnohines vendues par nous sont garanties don-
ner la plus entière satislaction, sinoo, -le prix
d'achat sera remboursé ! Soie, fil, coton, fil de
toile, aiguilles, navelies, huile, el toutes espèces
de fournitares pour Ms«hines à Coudre, constam-
menti vendre. Un appteod aux dames à coudre
avec les Machines. Touiu espèce de Machines à
Coudre réparées ct améliorées par J. U. LAW-
LOR, 65 rue St. Sulpice, coin de l'Eglise Parois-
sisle et de la rue Notre-Dame. Agents demandés
Pour toutes les villes du Canada.
12 mi 1353. 1a—207

CADEMIE COMMERCIALE
DE MONTREAL,

RUE CO2TE Nous. Bi et 82.

La réouverture des classes avà lieu LUNOL, Je
3 seplem“reprochain.

NOUVELLES CONDITIONS:
Par rétolution en date du 20 juillet dernier,

MM. les Commissaires ont bien voulu rédaire les
prix de l'enseignement de cinquante centins. par
mois, excepté pour la premiere année du cours, et
établie les conditions nouvelles qui suivent:
Le piix de l’onseignement ‘daus chaque annéo

du cours est payable par mois, du ler au 16, et
d’avance. ‘

Première année du cours... ...#t.00 par mois.
Deuxième « ; 0 6
Teoisième “

em Fa.

<oso.uve 1.5
socvses 200 “

Quatrième “ voscooce 3.850 Ve
Cinquième . seccross 3.00 «
Une réduction de 25 centine par mois sera faite

aux parents qui palecont par (rimeatre où qui
auront deux ou plusieurs enfants à l'école, ni.si
qu’à ceux qui appartiennent à quelques-unes des
societés de bieaveillance de Moniréat. }

Une addition de 25 ceatine par mols sera faite,
œu. contraire, À ceux qui ne paieront pas leur
compte daus les premiers quinze jours de chaque
moi ’

L'Académie Oommereiale a pour but ral de
pr rer les élèves qui vivent&ces coursàtoutes

branches du oo‘nmerce et de l’industrie,
Le grand nombre des Canadiens et des Anglais

écoles IaplusJavorables Alita pratique de la
langue fcançe e gue aise qui sont
enseignées par des nationarx de © nelangue,

. Pour les ularitée s’adresser autoutes partio
Privelpal, àl’Académie, eue Cotté no. 81, 

re

À de Vetchères, un emplacement spacieux, sar] ~
en]

chine pour famille de WILSON, GIBB et Cie.|.

qui la fréquentent constamment, en fait une des

|

-

| ue ariesia, variété ä meur marché:

nerADRESSES
CHARLES MARCIL.

”

LhÆAVTOCAT
No.17 OUTE DE LA PLACE-D'ARMES :

5 mal 202
 

T ETC C DE LORIMIER
AVOOATS.

41;Petite Rue St. Jacques, 41,

MONTRBAL,
T. 0. Dz LORIMIER. O. C. Ds LORINIER:
7 septembre.

D. CARREAU:,
NOTAIBE PUBLIO,

IBERVILILE
Iberville, 4 janvier 1806. 100

PENSION. -
» PLUSIEURS CHAMBRES au premier dans uno
nouvelle maison sur la rue Latour, No. 15 et
plusieurs autres chambres à coucher pour mes-
sieurs. Les grands appartomouts sont convenables
pour familles.

S’adresser à MAD. WILSON
No 15 rue Latour.

28 mai 1866 1a—219

OUVEL ETABLISSEMENT
SANITAIRE.

OXIGENATION ATMOSPHERIQUE
ET .

BYDROYTHERAPIE COMBINEES,

Voyez M. le Dr. GUERIN, 487 Rue Craiy.

 

 

 

 

’

Le nouveau eystem de l’Oxigenation Atmosphé-
rique, maintenant brévete aux Etais-Unie, prend
chaque jour do l'extansion cn Canada.
Combiné avec letraitement Hydrothérapiqne, où

en obtient des résultats tout-à-fait extraordinaires
Ce traitement est foudé sur ls nature et In raison.
Plus de remèdes dont l’action ébrenle quelquefois
le constitution et est si inquiétante*pour le malade;
munie certitude de soslagement, sinon toujours do
guérison radicale uans le nombre de cas où tous
les autres systemes faillissent, et particulièrement
dans les maladies nerveus:s, les Rhumatismes In-
flammatoires, chroniques ou goutteux, les fiévres
Intermattrntes, les Tallammations des organes res-
piratoires ct lea Muladies particulières aux Fem-
mes.

fourni de tous les appareils nécessaires pour 1rai-
ter les malades avec tout le confurt poseible.

Venez el voyez par vaus-mêmes.

Consultations de 10 hra. à midi. et de 2 à 4 hrs.
p.m… à l’étublissement, Rue Creig, 427, 2c porte
de la Rue St. Dominique. On pèut consulter M.
le Dr. Ouérin à au résiuence, 618 tuo Ste. Cnthe-
rine, nux autres heures de la journée.

19 juin 1866. 1a—237

FABRIQUE VICTORIA
POUR LES

OUVRAGES EN FIL DE

A. BEC

 

FER.
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No. 576. RUE CRAIG No. 576,
Erès de la Côte de la Placo d’Armez, Montréal

16 mai 1866. 6m—210

Bois de Construction a Vendre.

AUX CONTRACTEURS ET ENTREPRENEURS.
E soussigné offre en vente à très grand mar-
, clé, une quantité considérable de bois

de pin, pruche et épinetto blanche, dos madriers,
des plancl es, des voliges, bois de colombage
(scantling), lattes, bardeaux, furrings, ete, de
toutes les qualités et dimensions Bois quarré ct
plat, cèdre, bois do construction coupé a ordre et
livré à très bon marché ;—Avant do chercher
ailleurs, les contracteurs ct entrepreneurs feront
bien de venir examiner mon bois 4 mon ancicnno
place, sur lo Quai Bontcours, vis-a-vis du Marché
Bonsecours.
MM. Barcelo ct Pelletier sont mes commis sur

le quai.
WILLIAM HENDERSON.

Bureau et cour, rue St. Constant, on arrière du
Marché St Laurent.

28 mai 1866

 

 

6m—216.

Compagnie de na-
vigation de BEAU-
HARNOIS, CHATEAUGUAY
ct AUNTINGDON (Limitée).

Le vapeur SALABERR F, qui a été complè
tement reparé à neuf duns le cours de l'hiver der-
nier, reprendia à l’ouverture de le navigntion ses
voyages réguliers, partant de Montréal tous les
mardis et vendredis, à 2 heures p.m. et de Lachine
à l’ar-ivée du convoi de 5 heures p m. arrétant à
Beaularnais, St. Thimothé, Valleyfield, Côûteau
Landing. Port Lewis, St. Anicet, Luncaster, Sum-
merstown, Cornwall, St. Régis ct Dundee.
Au voyage de retour clle partira de cette dernière

place, tous les Lundis et Jeudis, à 4 heures a.m,
srrêtant aux endroits ci-dessus mentionnés en
descondant, ainsi qu’au Côteau du Lac et aux
Cèdree, et arrivant de bonne heure à Montréal
dansl’après-midi des méniesjours,
Oe vapeur sers commandé par son ancien capl.,

M. C. B. Dewitt, marin de grande espérience, dont
la parfaite reconnaissance du trafic de colo route,
et les manière si pleine d’uruwnité ci de politéssc
pour les voyageurs confiés à ses soins. jui ont ga-
£né l'estime générale, et sont une ample girantio
que rien ue sera négligé pour assurer le confort et
la sécurité des voyageurs que patronieers le ba-
teau commandé par Je Capt. Dewi.t.

OWEN LYNCH, Gérant.
Bureau, 55 rue des Commisenres Montréal.

12 mai ple—207
-meteettrrtte| 000408
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GELÉE DE GADELLES ROUGES,
GELEE DE FRAISES,

. COMPOTES DE POIRES,
SCOTCH MARMELADE, &c.

, Lesplus délicieux desserts podr toutes “les ta-
lea, et la plus délicate noueritare our lea con-
valescents et les enfants, qualité cioisie,

Prixexcessivement bas !
Moitié des prix ordinaires, oi l'oa compaio le n:-
paolté des pots.
Seuls agents à Montréal, Mesars. Picault et file,

co'a is Rues Notre-Dame et Bonze3ov:s. .
10 mas. 3a—165 °

UX TOURISTES. . .
Lunciles d'Ovéra, Luueiies de Charop de ba.

vaille, Lunettes de "Tourisces, Tet mopes, ‘Miso.
Bones, Sréréo.copes,

 

Lua-ilen, Verres pour . Yeux, ut ~

§

iin!dique... Tr {Loe brhieten 9p,
que f1gars¢ 5 f to

H.SANDERS.ro
Lai i ’ Oplicien, Grande Pro 88, J, ue De 8 heures à 10 heures À.M,

; , o" s “PM. .

LS U. E. AROHANBAULE,
“ 37 août. In 6.0p808 Im

   

jno—3805. ‘|:

L’étublissement dirigé par M. le Dr. Guérin est|

I qui J obtieat den

 

ETABLISSEMENT

- PANOS-FORPETTDEMUBIQLE,
|No: 115 GRANDE'RUE ST. JACQUES

Montroai.

Les soumignés appellent l’attention ‘du public
leur emortiment -de PIANOS-FORTES, OR.

JUESDESALON et MUSIQUE en feuille. Ils
les seuls'agents pour les célèbres PIANOS.

JRTE de STEINWAY et CHICKERING ,
ils ont constamment un assortiment complet.

. utre oës‘plunos, ils ont eussi un choix d'instru.
mentsd’autres maisons bien connues de New York
otBoston, qu'ils sont prêts à vendre à des pris
modérésetà des conditionslibérates.

Les personnes ayant le désir de louer des Pianos
à l’année ou au mois, pourront se procurer chez

.| nous desinstruments neufset de seconde main.à
des prix modérés. .

Les soussignés sont aussi les seuls agents pour
les célèbre ORGUES DE SALON D£
MASON ET HAMLIN, dont ils ont constam-
ment un assortiment étendu de patrons et gran.
deurs diverscs, à vendre ou à louer,
Leur fonds considérable ct soigneusement choi.

si de musique vocale et iustrumentale,—qui com-
prend les œuvres do compositeurs anglais, fran-
çais, allemands , ot américains,—mérite d'attirer
l'attontion d’une façon toute particulière. Il em-
brasse uno variété de compositions populaires,
o]Imssiques,ct sacrées, qu’on ne saurait se procurer
ailleurs.

Les soussignés s’empresseront do fournir aux
personnes résidant à distance, des catalogues ornés
de vignettos représentant divers patrons de
Pinnos-forte et d'Orgues de Salon, et donnaut
aussi les prix, conditions ct autres reuseigue-
ments.
Les eoussignés expédicront, franc de port, dans

n’importe quelle partie des Uanadrs ou des pro-
vinces d’en bas, lea morceaux do musique qu’on
désirera recevoir par cette voie.

GOULD & HILL.
14 nov. 1a—60

IMPORTATIONS du PRINTEMPS

La Maison GIRARD et FRERE

L'ENSÉIGNE DU PAVILLON ROUGE.

No, 210, Rue Notre-Dame
PRÈS DB LA RUE ST. GABRIEL

Vient de recevoir ses importations du printemps,
et invite respectueusemont lo public a venir exa-
miner les magnifiques marchandises du goût, do
fantdisie et d’étape, qu’elle à maintenant en mains.
Cet assortiment est des plus variés et des mieux
choisis. Il embrasse les tissus les plus riches et les
plus délicats, ainsi quo les nouveautés les plus à
la mode dans les grandes capitales de l’Europe.
En fait de Gants, la Maison Girard n'importe

que les meilleures fabriques; les célèbres Gants de
ln Duchesso, de Jouvin et d’Alexandre, de toutes
les nuances. Le département des articles de fantai-
sie et d'ornements est aussi des plus complets et
comprend les plus délicieuses productions de l'in-
dustrie manufacturière.
La Maison Girard et Frère attiro l'attention do

ses patrons sur l’assortiment considérable de mar-
chandises endommagées qu’elle offre à des prix
très réduits.
AM. Girard ot Frére saisissent cette occasion

pour offrir leurs sincère remerciments à tous ceux
qui ont daigné les encourager de leur bienveillant
patronage, et ils espèrent que leurs efforts puur
satisfiuire les exigences du publis leur mériteront
In contiruation de ses généreuses faveurs.

18 avril 1866—Ila
 

Composition de Dwight contre
le cholera.—Quelques gouttes do cette
préparation prises a temps, sauveront le malule
invariablement. Chuque famille devrait co avo
une bouteil le.

CAMPHRE RAFINE ANGA1S.-CHLU-
RIDE DE CHAUNX,en bouteilles,

jarres ot pots.
DEODORISATEUR DE Bio.

A vendre par
R. 8. LATIIAM,

Droguistc et Chimiste, Montréal.

GRAINES ! GRAINES !! — Venant
d’être reçues de France et d’Allemagne: - Un
choix magnifique do graines de flours, toutes les
variétés de graines de jardin et do champs, ga-
ranties bonnes et fraîches.

—AUI81,—
Une variété de plantes en pots propres à garder

a la maison ou a transplanter.
R S. LATHAM,

Droguiste.

EPONGES! EPONGES!! — Venunt
d’être regues une onisse de superbes éponges;nussi
Serviettes Turques, Ganle Turques et Ceintures
Turques Poches pour éponges. Casquettes de
bain. Sav n Chinois flottant pour bain ordinaire at
e mor

 

 

. R. S. LATHAM,
oin des rues Bloury et Oraig, Mont r

25 av il 1886. 1a--19
 

QUI VEUT DE L'ARGENT?
FENOUS LES CULTIVATEURS Lt AUTR

personnes de la campague qui désirent

FAIRE FORTUNE
n’ont qu’à chorchor des COQUILLES qui se trou-
vent dans les petites rivières, rnisscaux et lanes
d'eau douce.
En les ouvrant, on trouvera en'quantite, sine

dans toutes, du moius dans un grand nombre,
DES PERLES!

DES PIERRES PRÉOLEUSES so (rouvcnieanasi
en grande quantité sur le lit ct los rivos des coura
d’eau. Le soussigné achètors a un prix tres éluvé
les perles et ces pierres. ’

Les personnes qui les enverront par la posto er
recevront lo montant par le retous du courriar

. _B H. DOUCET,
No. 485 ruo Craig, Hontréal.

. bm- 200

L'INSECTICIDE- VICAT
Détruit instantanément tous les Ynscotes, tels que
Punaises, Coquerelles, Barbeaux, Puces,

Poux, Mites, Monches, Chenilles,
cle, etc. :

Sans danger pour l'homms ni pour les animaux.
PRIX DE L'INSECTICIDE.......26 Urnvs.
PRIX DE LA MORT AUX RATS. .25 Cents.

Innocuité et garanti infaillible.
ENTREPOT:E. H. ;

No. 485,—RUE iEHDOUCBE
£3 anil 1866. © bm-191

. Avis. .
ports ARTHUR. DESJARDINS,Avoca, & trans-

$ son Bureau a . , -

Au coiu des Rues Craig etSt. LaubersBt Lambert,

8 mai 1866 6m.—200

11 mai

 

Canada ot desEiats-Uuls. Le College àont-éni ent transporté dausles ap'chdidesbhtia-8: nouvel':s situées sur la Place D'armes” ét.“ onnues . ous !e nom de ** Mulr’s Building.” Dans.Ate “stitution les jeun-+ gens sont fortnés àJa.v. tique de la vie eommeroinle et peuvent occuper ‘dea situations iv aédiaiement après leur sorti du.

Eo dane touies les Primoipales cîtés de

ment comme elle est euivie dans le merce. Un.
diplôme de cette institution Aro adonne droit à o-lui

or dams au.mn des Oolléges
lé, sans dé axtea. Popour un tempe il ©

(PisaBolel Oitawa) | putas Toasignemeats, demandes dos ‘cir:
20 coût 

ne.
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Collège. La tenue deslivres eut enseignée exaoie-"

 

 
 

 


